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Disponible àSainte-Anne-des-Lacs

Groupe Sutton Laurentides, courtier immobilier agréé

François Hurteau
agent immobilier affilié

450 438-6868

Estimation gratuite
Service rapide
Ouvrage garanti

450 431-2771

(450)

565-3355

Agent immobilier affilié

La Capitale
St-Jérôme inc
(courtier immobilier
agréé)

Déjeuner à
partir de 6h A.M.

Spéciaux du jour

Table d’hôtes

Ouvert 24hres
vendredi
et samedi
Livraison
7 jrs. sem.

2925, boul Labelle à Prévost 

224-2916

Roseline Barbe
agent immobilier affilié

PROCHAINE PARUTION : JEUDI, 15 MAI 2003

Faubourg de la Station • 3029, boul. Curé-Labelle à Prévost

VHS 499$
99$VHS
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(450)  224-5921
1 800 567-4708

Les Puits
Laurentiens
Blondin inc.

1595, Martin-Bols,
Prévost

Vente et installation de pompes
Service de sourcier
Service Hydro-frac
ESTIMATION GRATUITE

TRAVAIL CONSCIENCIEUX

Éric et Normand Blondin

(450)  431-3704
www.econoco.qc.ca

Améliore la combustion de votre véhicule

Réduit la pollution atmosphérique

Augmente la performance du moteur

Fait réaliser des économies de carburant
10% et plus garantie ou argent remis
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999$
99$

Films prévisionnésFilms prévisionnés

DVDDVD

À PARTIR DE

Jean Laurin

Dans une lettre adressée au
Ministre Serge Ménard, le 26
mars, M. Claude Charbonneau,
maire de Prévost, soutient qu’il y
a urgence d’agir pour plusieurs
motifs dont :

• La Régie ne prend aucune
décision, si ce n’est l’accepta-
tion des dépenses régulières.

• Les policiers sont en moyens
de pression pour négocier une
nouvelle convention collecti-
ve.

• L’état de la flotte automobile
est désuet et se dirige vers une
situation critique.

• L’ensemble des options, pour
assurer la sécurité publique sur
le territoire de la Régie, ont été
étudiées à plusieurs reprises.
« Nous sommes dans une
impasse, dit le maire, et un
imbroglio juridique suite au
manque de cohésion des déci-
deurs politiques locaux. »

•La Ville de Prévost maintient sa
position d’être desservie par la
Sûreté du Québec selon la loi
19, le plus rapidement pos-
sible.

•Les municipalités de Ste-Anne-
des-Lacs et de Piedmont refu-
sent de mettre fin à la Régie
avant l’échéance du 4 mai.

• Les relations entre la Ville de
Prévost et la Régie intermunici-
pale sont à la confrontation.

• L’incertitude et l’absence de
décision créent un climat mal-
sain chez les policiers en
négociation

Prévost réclame un comité
de transition
Le maire Charbonneau souhai-

te une position ferme de la part
du Ministère sur l’avenir de la
sécurité policière dans la M.R.C.
de la Rivière-du-Nord. Il soutient
qu’il n’y a aucune entente pos-
sible entre les villes concernées
(Prévost, Piedmont, Sainte-

Anne-des-Lacs, Saint-Hippolyte)
et il précise que la mise sur pied
d’un comité de transition accélé-
rerait le processus de prise en
charge par la Sûreté du Québec.

Prévost a rencontré la SQ
Le maire Claude Charbonneau

accompagné du conseiller
Sylvain Paradis ont rencontré à
Mascouche, M. Jacques Beaupré,
inspecteur-chef, commandant,
Sûreté du Québec pour détermi-
ner comment la SQ pourrait
prendre en charge les opérations
policière de la Régie avant le
4 mai, date butoir déjà fixée par
le ministre.

«C’est l’imbroglio total», déclare M. Claude Charbonneau

Le maire de Prévost demande au Ministre de la
Sécurité publique d’intervenir rapidement pour
passer à la Sûreté du Québec

L’ardoisière
- Page 5
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«Quand la vérité n’est pas libre, la liberté n’est pas vraie. »
Jacques Prévert

Le ver du cœur :
mythe ou réalité ?

Le ver du cœur cause une maladie
MORTELLE, chez le chien si elle n’est
pas traitée (la dirofilariose). La région
des Laurentides, comme nous le ver-
rons plus loin, est celle qui compte le
plus de cas de ver du cœur au Québec
depuis le début de la maladie en 1980.
Voici donc deux excellentes raisons
qui justifient la détection et la pré-
vention de cette maladie. Malheu-
reusement, de moins en moins de gens
font tester leurs chiens, ce qui rend
difficile l’estimation du nombre réel
de cas. Malgré ce fait, les données du
laboratoire de parasitologie de la
Faculté de Médecine vétérinaire de
l’Université de Montréal sont inquié-
tantes…
Depuis 1980, les Laurentides ont le
record de cas de vers du coeur au
Québec, avec 419 cas dépistés, suivies
de la Montérégie (328 cas) et la gran-
de région de Montréal (233 cas). Dans
les 3 dernières années, 36 cas viennent
des Laurentides, suivies par la
Montérégie (35 cas) et Montréal (24
cas). L’an dernier, malgré le fait que de
moins en moins de gens font faire le
test de dépistage et que le nombre
d’établissements vétérinaires qui par-
ticipent au sondage soit à la baisse, il
y a eu plusieurs cas de ver du cœur
rapportés dans notre région immédia-
te : à St-Jérôme, à St-Jovite, ainsi qu’à
Ste-Anne-des-Plaines, L’Assomption,
Mascouche et Montréal. 
Dans les Laurentides, nous avons les
deux facteurs importants pour la
transmission de la maladie : beaucoup
de chiens, renards et coyotes, qui ser-
vent de réservoirs pour le ver du cœur,
et beaucoup, beaucoup de marin-
gouins!!! Ceux-ci transmettent la
larve d’un animal infecté à un autre
par une simple piqûre. Un chien sur
deux ne voit jamais le vétérinaire de sa
vie, et seulement 10% des chiens qué-
bécois sont protégés… Une fois que la
dirofilariose est installée dans une
région, il est impossible de l’éradiquer.
Il y a donc un réel risque pour un
chien d’attraper le ver du cœur, sur-
tout si ce dernier est souvent à l’exté-
rieur, et qu’il y a plusieurs chiens non
traités dans les environs.  
Avec l’arrivée du printemps, nous
sommes en plein dans la saison de
dépistage du ver du cœur. Il est
important de faire le test, car  premiè-
rement un chien peut développer des
réactions secondaires graves si on
administre certains médicaments pré-
ventifs et qu’il est porteur du ver
adulte. Deuxièmement, un animal
porteur est une source d’infection
pour tous les chiens du voisinage. Il
est donc très important de les identi-
fier pour pouvoir les traiter.
Certains médicaments contre le ver du
cœur offrent une protection combi-
née contre les vers intestinaux, et
même contre les puces ou autres
parasites externes. Ils viennent sous
forme de comprimés, cubes à croquer
ou ampoules à verser sur le dos, à
administrer une fois par mois.  Une
injection qui est efficace pour toute la
saison est maintenant aussi dispo-
nible. Appelez votre vétérinaire pour
savoir lequel de ces produits convient
le mieux à votre compagnon.
Rappelez-vous que 90% des chiens ne
sont pas protégés contre la dirofilario-
se. Ce pourrait être celui de votre
voisin…
Dr Simon Lachance, mv

Une première régionale dans la région des Laurentides

Forum sur les lacs
des Laurentides
Samedi le 26 avril de 9h à 17h Le Grand Lodge
Mont-Tremblant au 2396, rue Labelle, Mont-
Tremblant - (819)425-2734

Les Laurentides... un territoire où regorgent plus de 10000
lacs et rivières

Nos lacs... font partie intégrante du tissu social, sont une
richesse stratégique dans le développement de la région : récréo-
tourisme, résidence et villégiature subissent des pressions de
plus en plus struturantes
Dans le cadre de l’Année internationale de l’eau douce et de la

Politique nationale de l’eau, le ministère de l’Environnement en
collaboration avec le Conseil régional de l’environnement des
Laurentides (CRELA) a le plaisir de vous inviter au Forum sur les
lacs des Laurentides

Il faut réserver, invitation à toutes et à tous (entrée gratuite).

OFFRE D’EMPLOI

La Ville de Prévost est à la recherche d’un(une)
commis disponible pour une période temporaire à

compter du mois de juin 2003

COMMIS À LA PERCEPTION DES TAXES
(assignation de 6 mois à temps complet

avec possibilité de prolongation)

La date limite pour nous envoyer vos coordonnées est
le jeudi 1er mai 2003 à l’adresse suivante : 

VILLE DE PRÉVOST, 
concours # 03-05, 

Service des ressources humaines, 
2870, boulevard du Curé-Labelle, 

Prévost (Québec) J0R 1T0, 
ou par courriel au reshum@ville.prevost.qc.ca

Sommaire du poste :
Sous la responsabilité du tréso-
rier, vous devez percevoir les
argents des taxes, transmettre
l’information pour les demandes
d’évaluation des propriétés,
confirmer les taxes auprès des
professionnels, émettre les per-
mis d’affaires, et rédiger toute
correspondance requise (chèque
retourné). Vous vous démarquez
par votre autonomie, votre
minutie dans l’exécution de vos
tâches et avez un sens de l’orga-
nisation développé.

Exigences :
DEC en administration, option
finance, expérience minimale de
2 ans en comptabilité, connais-
sance des logiciels Word, Excel
et Outlook.  

Rémunération :
Ce poste de 35 heures / semaine
offre une rémunération ainsi
que des avantages sociaux res-
pectant la convention collective
en vigueur.

Soccer Adultes de Prévost
Inscriptions - Saison 2003

La saison de soccer 2003 pour les seniors va bientôt débutée,
voici les détails concernant les inscriptions :

1er mai 2003 de 18h à 21h à la bibliothèque 

11 mai 2003 de 9h à midi
au centre communautaire de Prévost (1er étage)

Coût : 50 $
Responsables : Léon Archambault (224-5443)

Serge Demers (224-7106)
Éric Hamelin (224-1247)

Nous vous attendons en grand nombre…
Visiter le site du club de soccer de Prévost à

www.soccerprevost.com
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Élie Laroche 
Constatant depuis quelques

semaines le port du jeans chez
certains patrouilleurs de la Régie
de Police de la Rivière du Nord.
Ceux-ci évitent la barrière créée
par l’uniforme chez certaines
personnes et facilitent le rappro-
chement avec les citoyens et
augmentent leurs chances d’at-
teindre la cible.

Un peu d’historique
Retournons en arrière au

moment de la création du servi-
ce de police communautaire.
M. Roger Landry, maire de
Prévost à l’époque propose à la
population un service de police
communautaire qui selon lui est
avantageux considérant le coût
de revient.
La régie s’installe avec nos voi-

sins de Piedmont et Ste-Anne-
Des-Lacs comme partenaires et
territoire à couvrir. 
Peu de temps après M. Landry

quitte la politique en ne renou-
velant pas son mandat à la mai-
rie de Prévost. Par le fait même
il quitte le conseil d’administra-
tion de la régie de police. 
L’équipe que forme la régie de

police grandit, les chefs de poli-
ce se succèdent; les policiers
signent leur première conven-
tion collective; des services sont
offerts aux municipalités voi-
sines : l’achat d’équipements, la
construction du poste de police
etc. La tâche du conseil d’admi-

nistration augmente et semble
devenir plus difficile.
Ayant assisté à plusieurs

assemblées publiques du c.a. de
la Régie de Police de la Rivière
du Nord, j’ai constaté que la
gestion des services monopoli-
sent presque entièrement les
ordres du jour et que le volet
communautaire était rarement
une priorité.
Je me souviens d’un cas spé-

cifique, le brigadier scolaire
à l’école Val-des-Monts de
Prévost. Les représentants re-
commandent d’inclure ce servi-
ce à la Régie de Police. Cette
motion a été refusée par les
délégués de Piedmont et de Ste-
Anne-des-lacs. La ville de
Prévost a du assumer elle-même
ce service.
Si je voulais faire le procès de

la régie de police communautai-
re, je m’appuierais sur un relevé
statistique du pourcentage ho-
raire du volet communautaire
depuis le début. Comme ce n’est
pas mon intention, j’exprime
qu’une opinion.
Afin que le projet de police

communautaire atteigne tous ses
objectifs, il aurait sûrement été
essentiel que son promoteur
demeure en poste. Malheureu-
sement ce ne fut pas le cas. Avec
tous mes respects à votre projet,
M.Landry, je crois que le
moment est venu de passer à
autre chose.

La police communautaire à Prévost :

A-t-elle manqué
la cible ?



Sur terrain magnifique, cachet champêtre,
incomparable cuisine. Extraordinaire !

159900$

Sur un terrain de 11000pc, tout près de
l’école, parcs de villégiature, pisc h.t, 24’. gr.

deck, 3 cac 154900$

Dans un croissant sur terrain 1400 pc avec ser-
vices, idéal bureau à domicile ou multi généra-

tion, plancher tout bois.

Au Clos des Artisans

Sur beau terrain paysagé de 18000pc, beau
point de vue sur les montagnes, piscine

creusée, 2 bachelors 259900$

Tout en pierre, sur beau terrain boisé, retirer de la
route. Foyer de pierre au salon, plafond cathédrale.

137500$

De style ancestral, briques et vinyle. Impeccable,
garage double, s-sol fini, Dans un croissant, terrain

32000pc. 209900$

Sur beau terrain privé avec boisé de
43935pc, haute qualité de construction,pla-
fond de 9’, verrière 4 saisons. 225000$

Magnifique canadienne

Prévost, belle construction 1993, terrain de
43000pc. 3 cac, combustion lente, vue sur

les montagnes. 159900$

ROSELINE BARBE CGA
agent immobilier affilié

Domaine des Chansonniers

Belle propriété, reproduction d’antan de pierres
taillées (4 facades) belle fenestration, au Jardin

Pagé 225000$ 

Magnifique canadienne

Visite virtuelle  www.visitenet.com

Visite virtuelle  www.visitenet.com

Visite virtuelle  www.visitenet.com

Groupe Sutton Laurentides,
courtier immobilier agréé

FRANÇOIS HURTEAU
agent immobilier affilié

Dans un joli croissant

Magnifique et enchanteur ! Proriété romantique,
2 cac, solarium 4 saisons avec spa dans le boisé.

214000$

C’est le temps idéal
de l’année!

EXTIMATION GRATUITE

Nous attendons
votre appel

(450)

224-8577
438-6868
227-2611

De style Cape cod, beau design intérieur, bureau rez de
chaussée, 3 cac. Dans un joli croissant paisible, piscine

creusée. 199000$ 

Domaine des Patriarches

Belle propriété, grande baie vitrée dans s. à
dîner, plancher tout bois, pisc. h.-terre.

154900$

Pour la vente ou l’achat
de votre propriété :

assurez-vous d’obtenir
le maximum!

Sur belle rue sans issue. Idéal bi-génération ou gar-
connière rez de chaussée. Beau paysagement.

139900$

Domaine Laurentien Sur terrain de 52000pc avec vue

Plancher tout bois, grande cuisine, 5 cac.
Bachelor avec porte patio. 218000$

Sur terrain de 52000pc avec vue

Visite virtuelle  www.visitenet.com

1

Place Bon-Air

Avec ruisseau et accès au Lac Écho

Intérieur magnifique, eau foyer de pierres, s-sol
fini, accès rapide à l’autoroute 3 cac.

159900$

Vue magnifique

Propriété impeccable. Sur beau terrain
boisé, 3 cac. 139900$ 

Jolie maison sur grand terrain, grand balcon.
87500$

Au bord de la Rivière du Nord

Décor intérieur professionnel, 2 sdb, 2 cac,
grand deck arrière avec pergola, pisc h-t

159900$
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De toute beauté

Visite virtuelle  www.visitenet.com

Sur beau terrain de 54000pc avec vue sur
les montagnes, 3 cac, comb. lente, planchers

tout bois. 179900$

Boisé de Prévost

Victorienne d’autrefois avec 3 bachelor Revenu
de 1200$/mensuel. Idéal pour bricoleur.

79900$

Au cœur du village
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Sur les onze logements dis-
ponibles dans le projet,
quatre  sont subventionnés
et sept à loyer établi à 95%
du prix du marché de la
région, tel que déterminé par
la Société d’Habitation du
Québec (SHQ).
Dès le départ du projet, le

but poursuivi a été de priori-
ser les familles en besoin.
C’est la raison pour laquelle
on retrouve trois logements
de dimension 5 1/2 et un
logement 4 1/2 dans la caté-
gorie des logements subven-
tionnés par la Société
d’Habitation du Québec
(90%) et la Ville de Prévost
(10%). Dans l’autre catégo-
rie, on retrouve un logement
de dimension 4 1/2, deux
logements de dimension
3 1/2 et un studio.

Selon l’échéancier prévu,
les futurs locataires de l’édifi-
ce Bastien prendront posses-
sion de leur appartement le
1er mai prochain et ceux de
l’édifice Shaw, pourront,
quant à eux, en prendre pos-
session le 1er juin 2003.

Dès que la température le
permettra, après le dégel du
sol, la corporation d’Habi-
tation et la Ville procéderont
respectivement à des travaux
d’égouttement des eaux de
surface de la rue de la
Station et d’aménagement
paysager des lieux.

Sylvain Paradis est président du
conseil d’administration provisoi-
re de la corporation Habitation du
Vieux-Shawbridge

Sylvain Paradis
Le comité de sélection de la corporation
Habitation du Vieux-Shawbridge a procédé, ces
dernières semaines, à l’évaluation d’une cinquan-
taine de dossiers de personnes inscrites sur la
liste en attente d’un logement.

Travaux AccèsLogis

Les nouveaux locataires
emménageront le 1er mai
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Réélection de Lucie
Papineau malgré un
vent de changement
qui balaie le Québec

Malgré cette annonce, chez
nous, dans le comté de Prévost,
la députée sortante du parti
Québécois, Lucie Papineau a
été réélue avec une avance
plus que confortable. Madame
Papineau a été réélue avec
16 176 voix (45,14 %) contre
11838 voix (33,03 %) à sa plus
proche rivale, la libérale Marie-
Josée Gouin. L’adéquiste,
Martin Camirand doit se
contenter pour sa part de 7098
voix (19,81%), Alexandre
Émond du Bloc pot de 504 voix
(1,41%) et Reine Dubeau du
Parti démocratie chrétienne de
220 voix (0,61%). Fait à noter la
participation importante des
électeurs dans la circonscrip-
tion de Prévost où 65.26 % de
ceux-ci se sont prévalus de leur
droit de vote.

Au niveau du Québec, le
résultat semble donner raison
aux derniers sondages qui
depuis le débat des chefs don-
naient une avance de plus en
plus importante aux libéraux,
moment à partir duquel il
semble que le chef du parti
libéral, monsieur Jean Charest
ait réussi à convaincre les élec-
teurs qu’il représentait le chan-
gement espéré par les
Québécois. Le prochain gou-
vernement devrait donc être
formé de 72 députés libéraux
(44 % du vote), soit la majorité
absolue au Parlement, de 49
députés du Parti Québécois (34
% du vote) et de seulement
quatre députés de l’ADQ avec
tout de même 20 % du vote
populaire.

Benoit Guérin

Il est 21h10, musique de circonstance, la voix grave
de Bernard Derome nous annonce que « si la ten-
dance se maintient le prochain gouvernement du
Québec sera formé par le parti Libéral du Québec
et que ce gouvernement sera majoritaire ».

M. Jean Charest.

Mme lucie Papineau.



On vient de changer l’heure.
Les journées se font plus
longues. Pâques est le 20 avril
cette année.1 L’hiver paresse
encore dans son lit  sous sa
couverture blanche tandis que
le soleil le regarde d’un œil dis-
trait et peu convaincu. Avant
qu’il quitte, j’aimerais avoir une
rencontre en privé avec lui et
lui faire part de mes commen-
taires « en spontané ». (Je vou-
drais partager ce clin d’œil ami-
cal et taquin à l’hiver avec vous
et dans le respect de tous peu
importe nos goûts ou nos inté-
rêts) 

Hiver, tu as été sévère cette
année2. Tu as assailli nos mai-
sons qui ont résisté, mais à quel
prix ! Je vois déjà Hydro-
Québec se frotter les mains non
pour les réchauffer, mais se frot-
ter les mains d’aise. Fière de ses
profits gigantesques d’un mil-
liard de dollars pour cette
année et fière d’être associée
aux grands « empocheurs » de
nos deniers gagnés à la sueur
de notre front ou à grelotter
sous des froids de canard. Elle
fait maintenant partie des
grandes ligues avec les banques
et les pétrolières. Tant mieux si
j’ai gelé pour une bonne cause,
ça me fait chaud au cœur. Avec
le printemps se pointent
quelques oiseaux migrateurs.
Certains nous arrivent bronzés.
D’autres aux coloris bleu,
rouge, jaune se préparent pour
le voyage de retour. Certains
vont venir sur les ailes d’une
compagnie aérienne ou en auto
et d’autres par leurs propres
ailes. Il y a les vrais oiseaux

migrateurs, il y a les autres, les
« snowbirds ». C’est à eux que je
m’adresse, méchanceté excep-
tée. Vous ne chantez pas, mais
presque et je vous comprends.
Pas nécessaire de sortir un gros
cigare de Cuba en plus. Vous
l’avez échappé belle, mais vous
n’avez aucun mérite ou du
moins pas autant que moi. Je
me suis promené avec cette
fierté de défier l’hiver même si
j’ai dû utiliser quatre paires de
mitaines, autant de paires de
gants, autant de paires de
bottes, autant de chapeaux,
tuques, foulards, manteaux
pour jouer à l’intrépide. Viens
pas me dire, mon cher
Floridien, que tu as passé l’hiver
en maillot à essuyer les goutte-
lettes sur ton front. Ça n’a pas
été mon problème et j’ai de la
difficulté à souscrire au tien. J’ai
hâte que notre premier ministre
donne des crédits d’impôt à
ceux qui passent leur hiver au
Québec, qui se sacrifient et qui
contribuent à l’essor de l’écono-
mie locale contre vents et bliz-
zards. Je souhaite que ce même
gouvernement mette sur pied
une forme de récompense. Par
exemple, baisser nos tarifs
d’électricité ou encore taxer l’ar-
gent que vous, Floridiens,
dépensez à l’étranger. Avec de
telles mesures, peut-être pour-
rions-nous passer l’hiver
ensemble et partager les mêmes
bonheurs. Trêve de jalousie.
Tout n’est pas négatif. L’hiver a
été bon pour les propriétaires
de centres de ski et ceux-ci
sont heureux et les adeptes de
ce sport aussi. Tout le monde
ne peut pas être malheureux

pour la même chose en même
temps. Je ne skie plus, en
revanche, je marche. Quand je
rencontre des gens dans la rue
l’hiver, eh oui, il y en a,
ensemble on vante les beautés
du paysage surtout quand une
neige tranquille vient de se
poser au hasard de sa course
sur les branches des arbres. La
neige, je la trouve belle une fois
qu’elle est pelletée. Je la trouve
encore plus belle une fois fon-
due. J’ai une cousine à Santa
Barbara en Californie qui ne
connaît la neige que par photo
ou par la télévision. C’est drôle,
elle ne comprend pas la chan-
son de Gilles Vigneault «Mon
pays… c’est l’hiver » pas plus
qu’elle ne parle et comprend le
français. Moi, j’appelle ça de
l’indifférence. Je ne connais pas
l’Irak, pourtant je peux vous
parler des Bagdadis, des
Kurdes, des Chiites. Je m’égare
un peu. Jamais je n’ai parlé du
facteur éolien à cette cousine.
Je ne saurais dire si elle connaît
ce dernier. C’est probablement
le seul facteur que j’accepterais
que mon chien morde à belles
dents. À condition, bien sûr, de
l’éloigner. Et comment ne pas
parler en même temps du ver-
glas et de la glace, mes amis ! Je
déteste prendre une « fouille » en
privé. En public, je préfère ne
pas y penser tellement mes
acrobaties manquent de grâce
et écorchent ma modestie. Que
dire d’un bon cocktail pluie,
neige, verglas, grésil, glace et
sable. Toi, mon Floridien, te
souviens-tu de ce que représen-
te le sable et l’eau glacée ? Une
vague de froid ? Disons que
c’est une sensation fort différen-
te de celle du sable et de la mer
et de ses vagues. J’insiste : l’hi-

ver, ça coûte cher et ce n’est pas
une rime voulue, mais factuelle.
Le gel attaque nos infrastruc-
tures. Pas nos os, mais nos
tuyaux, c’est-à-dire ceux qui
sont dans la terre et qui trans-
portent notre petite mer à nous.
Il brise nos rues et craquelle
notre asphalte. Il perturbe la vie
en forêt. Je n’ai pas vu mes
bons amis les chevreuils, et
c’est justement parce que je ne
les ai pas vus que je suppose
que l’hiver a été dur. Ma
marmotte, quant à elle, elle ne
sort pas quand il n’y a pas de
salade. « Hiver, va-t’en parce
que sinon, "moé " j’m’en vas…
éclater ! » 

1. En l’an 325, l’Église tint un
important concile dans la ville
de Nicée, en Asie Mineure. Là, il
fut décidé que Pâques serait
célébré le premier dimanche qui
suit la pleine lune après l’équi-
noxe du printemps (20 ou 21
mars).

Selon le calendrier, le printemps
commence le 20 ou le 21 mars,
ce qui fait que le jour de Pâques
tombe toujours entre le 22 mars
et le 25 avril. 

Si la pleine lune tombe un
dimanche, Pâques est fêté le
dimanche suivant. 

( h t t p : / / w w w . m a i r i e - l e -
cannet.fr/Archives/Pâques/his-
toire.htm) 

2. Les nouveaux frileux comme moi
peuvent aller se rhabiller plus
chaudement, car pour l’hiver
2002-2003 incluant décembre
2002, janvier et février 2003 les
données statistiques le classe au
9e rang des hivers les plus
chauds depuis le début des rele-
vés nationaux en 1948.

Hiberner, hiverner 

Yves Deslauriers, collaboration spéciale

À chaque printemps, on a l’impression de revivre
comme si l’hiver nous avait fait mourir un peu.

1531, Mtée Sauvage à Prévost

Tél.: 450 224-4773
Télec.: 450 224-4773
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RÉINSCRIPTION
(pour les jeunes inscrits en 2002 

et pour les 4-5 ans)

22 avril au 2 mai 2003

NOUVELLE INSCRIPTION

5 mai au 16 mai 2003

24 avril – 1er, 8 et 15 mai
Service des Loisirs ouvert jusqu’à 20 h

CAMP DE JOUR 2003

Pour information : 224-8888 poste 252

NOUVEAUTÉ – NOUVEAUTÉ
FORMULE INTÉGRATION

Pour les enfants de 4 ans
3 avant-midi par semaine

de 9 h à 12 h

8-9-10 juillet       15-16-17 juillet
22-23-24 juillet    29-30-31 juillet

15$/ semaine
50$/4 semaines

Cellulaire :

565-7728

224-9964

2947, boul Curé-Labelle, Prévost

Manufacturier d’Ardoise
Distributeur de céramique

outillage fourni pour pose

2871, boul. Labelle à Prévost

224-7093

4 pneus

1995$
et plus

pose et
balancement

Rabais
25%Mag

224-7277
1135, rue Doucet
à Prévost C.M.P. enr.

Les Arpenteurs-géomètres

BEAUPRÉ, PAQUETTE
ET ASS.

Pierre PAQUETTE A.G.
Denis BEAULIEU A.G.
2906, boul. Curé-Labelle
C.P. 357,  Prévost

Tél.: 224-2979
Télec.: 224-5603
pbag@videotron.ca

• remorquage
• entretien de système

à injection
• mécanique générale
• atelier de silencieux



• Soins de la peau • Vente de produits (Maria Galland)

• Maquillage (cours de maquillage) • Soins des pieds
• Vente de produits (Gehwol)

Acide glycolique • Voile de collagène

2884B, boul. Labelle à Prévost

450 224-2331
courriel : novash@qc.aira.com

Cécile Dalcourt
Électrolyste et infirmière diplômée

• Épilation cire tiède • Électrolyse par ordinateur «Apiplus». . . . . . . . . . .           . . . . . . . . . . . .SUR RENDEZ-VOUS cell : 514 827-3450

151, route 117, sainte-anne-des-lacs ���  450.227.6446

De Montréal, sortie 57 de l’autoroute 15, au pied de la côte de Sainte-Anne-des-Lacs sur la route 117

Pailli
s en vrac

Terre
au 

Compost P
lus+

bea
ucoup p

lu
s 

que 
de 

la
 te

rre 
   

mél
an

gée
!

Terre
 prémélangée

Galet d
e riv

ière

Pierre
 plate

Pierre
 à ro

caille

Pierre
 concassée

livraison à domicile ou remplissage de votre remorque

49,88$
promotion

sacs de 15kg

5160 pi2

ici, nous cultivons la passion

base organique

pelouse
traitement de

en étapes4

nouveau service

sans 
herbicide

mini-carrière

AVEC HERBICIDE
54,88 $
Nous prêtons
l’épandeur et
pouvons entreposer
vos sacs.

L’Ardoisière : une nouvelle
usine en construction

L’entrepreneur G. Lachance a,
en effet, débuté les travaux dont
la structure en a étonné plu-
sieurs. L’architecte a répondu
aux attentes de M. Bisson en
concevant un édifice non

conventionnel, qui ressemble à
une école du début du siècle lar-
gement éclairée avec plusieurs
fenêtres conséquentes. Si l’archi-
tecture étonne, l’usine n’en sera
pas moins très fonctionnelle et

elle permettra des gains en pro-
ductivité ainsi que toute expan-
sion future nécessaire.
L’ardoise connaît un regain de

popularité sans précédent parce
qu’il est maintenant possible de
réaliser de multiples ouvrages
qu’il s’agisse d’entrées, de murs,
de foyers, de planchers et même
d’escaliers.
La nouvelle usine devrait

entrer en production en juillet
2003.

Jean Laurin

C’est avec une joie non dissimulée que M. Denis
Bisson, propriétaire de L’Ardoisière, réalise son rêve
de construire une nouvelle usine d’une grandeur de
250’ X 150’, sur un grand terrain sur la 117 sud, un
projet d’environ 200000$.

Le Journal de Prévost — 16 avril  2003 5



CHRISTINE LANDRY
Les Jardins du Pasteur  (450) 563-1062

www.lejardindupasteur.com

Le Jardin du Pasteur 
CHRONIQUE HORTICOLE

Un des plus grands produc-
teurs de bulbes au Canada est
Veseys Seeds (www.veseys.
com). Oublier les bulbes de
Rona, Canadian Tire et compa-
gnie.  Ces entreprises vendent
ce qui ne peut être vendu des
grands producteurs, dû à la
piètre qualité et le rachitisme
des bulbes. Veseys offre une
panoplie de variétés.  Mes pré-
férés sont les doubles de cou-
leur blanche à cœur légère-
ment teinté rose, qui ressem-
blent à s’y méprendre aux
fleurs des pivoines. Les étoiles
bourgognes sont aussi très ori-
ginales.

Le Festival canadien des
tulipes d’Ottawa
C’est au début mai par contre,
que l’on peut les admirer.
Cette date coincide aussi avec
le festival canadien des
tulipes* d’Ottawa qui a lieu
cette année du 2 au 19 mai.
Tout a commencé lors de la
deuxième guerre mondiale
lorsque la princesse hollandai-
se Juliana a reçu l’exil à la rési-
dence du Gouverneur général
à Ottawa. En guise de remer-
ciement, elle offrit 100 000

bulbes de tulipes à l’automne
1945. Depuis lors, Ottawa s’est
mérité le titre de la capitale
des tulipes en Amérique du
Nord. Mais c’est à la Turquie
que l’on doit l’origine de la
tulipe. Le premier festival tant
qu’à lui, a eu lieu en 1953 et
continue à tous les ans depuis.
Aussi, pas moins d’un million
de tulipes sont cultivées
chaque année par la
Commission de la capitale
nationale pour enjoliver la
ville et fournir aux artisans
architecturaux floral choisis,
des tulipes à 0.45¢ pour leurs
arrangements qui seront
exposés. Tous les citoyens sont
aussi invités à se procurer
auprès de la CS CO-OP 50
bulbes pour 20$. Lors du festi-
val qui regroupe près de
700000 personnes, on retrou-
ve des conférences, des dégus-
tations de plats magnifique-
ment décorés de pétales de
tulipes, de délicieux biscuits de
farine de bulbes, des concerts,
des expositions florales, une
Route des Tulipes et des
tulipes d’automne. Les lieux à
voir sont le parc Major, qui est

le site principal du festival, le
parc des Commissaires, le Café
des tulipes, le pub anglais
Royal Oak et le Café hollandais
de la princesse Margriet. Il y a
aussi des zones de jeux pour
enfants et des divertissements
familiaux.
Un festival à ne pas manquer
au moins une fois dans sa vie,
d’autant plus la proximité
d’Ottawa.
Alors, à vos marques, prêts,
plantez !
Conférences sur les champs
fleuris à venir en avril :
• Mercredi le 16 avril à 19h au

1080, boul.Grande-Allée,
SHE de Boisbriand

• Jeudi le 24 avril à 19h au
510, Desrochers, SHE de St-
Donat

• Samedi le 26 avril à 13h30
au 500, de la Rivière-
aux-pins, Nature-Action
Boucherville

* www.festivaldestulipes.ca

du service des loisirs et
de la vie communautaireNouvelles

Camp de jour – Inscriptions
L’été arrive à grand pas et il est maintenant temps de procéder à
l’inscription de votre enfant pour le camp de jour "Supernova"
2003. Encore cette année, votre enfant pourra profiter d’une équi-
pe d’animation dynamique, de thématiques divertissantes et de
plaisirs assurés ! Les places étant limitées, une période de réinscrip-
tion se déroulera du 22 avril au 2 mai au service des loisirs, situé au
2945, boulevard du Curé-Labelle, en haut de la bibliothèque. Vous
pourrez également inscrire vos enfants du 5 au 16 mai prochain au
service des loisirs. Noter que nos bureaux seront ouvert exception-
nellement jusqu’à 20 h le 24 avril et les 1er, 8 et 15 mai prochain.
Vous trouverez plus amples informations dans le présent journal.

Nouveauté au camp de jour – Formule intégration
pour les 4 ans
Afin de permettre aux futurs jeunes du camp de jour de se familia-
riser avec le camp, nous offrons cette année, la formule intégration
pour les enfants de 4 ans.  Trois avant-midi par semaine de 9 h à
12 h (8-9-10 juillet, 15-16-17 juillet, 22-23-24 juillet et 29-30-31
juillet) les enfants pourront s’amuser avec des activités organisées
en fonction de leur intérêt et de leur âge.  Pour plus d’information,
communiquez avec le service des loisirs et de la vie communautai-
re en composant le 224-8888 poste 252.

Les activités à venir
Le Club de l’âge d’or de Prévost organise à toutes les semaines dès
13 h au centre culturel, différentes activités : le lundi du shuffle-
board, le 1er et 3e mardi du mois un bingo et le mercredi du
scrabble. Le prochain souper-danse se tiendra le 31 mai prochain au
gymnase de l’école Val-des-Monts. De plus, inscrivez à votre agen-
da le spaghetti-ton le 27 avril prochain, les billets sont en vente dès
maintenant ! Pour informations, communiquez avec Aline
Beauchamp au 224-2698.
Pour sa part, l’Amicale de la mèche d’or, qui rejoint les personnes de
30 ans et plus, vous convie à ses activités du vendredi, dès 14 h, au
Centre culturel, au programme jeux divers, pratique de danse, sou-
per communautaire et bingo. De plus, les prochains souper-danse
auront lieux le 19 avril (Pâques) et le 17 mai (Fête des mères et des
pères) à la salle Guy-Mo à Saint-Jérôme. Également au programme,
un séjour à Chicoutimi les 29-30 et 31 juillet prochain et une jour-
née au mosaïculture et bateau mouche le 6 août.  Pour informa-
tion, communiquez avec Lise Labelle au 224-5129.

Bibliothèque Jean-Charles-Des Roches –
Achat de livres
Venez découvrir la collection thématique sur l’horticulture et les
jardins extérieurs (avril-mai) et profitez-en pour vous informer sur
le conte pour enfant (26 avril) et pour consulter notre nouveau
cartable de nouveauté en location.
Christian Schryburt, directeur des loisirs et de la vie communautaire

Encore des tulipes !

Surveillez nos spéciaux
de la circulaire

(450) 224-2633

3020, boul. du Curé-Labelle
à Prévost

Quincaillerie
Monette Inc.

• Quincaillerie
• Plomberie
• Articles électriques
• Location d’outils

Magique et magnifique
LE PEUPLE MIGRATEUR

C’est que le printemps est là. Ce film raconte les mil-
liers de kilomètres que les oiseaux migrateurs parcou-
rent à travers montagnes, déserts, océans, autant de
paysages différents parcourus dans le but de rejoindre
un environnement plus propice à leur survie.

Des oiseaux migrateurs à découvrir dans toute leur
splendeur et leurs faiblesses aussi. Ce film nous fait
découvrir le véritable sens de la liberté. Une odyssée
comme on en a rarement vue.

On découvre des oiseaux drôles, majestueux, atten-
drissants ou sympathiques. Jamais vous ne verrez un
oiseau dans le ciel de la même façon. On découvre éga-
lement les dangers qui guettent ce fabuleux peuple : la
chasse, la pollution, les blessures, etc.

L’équipe de cinéastes a déployé des moyens tech-
nique impressionnants pour permettre aux spectateurs
de voler aux côtés de ce peuple migrateur. La caméra
est dans le ciel avec les oiseaux et nous fait découvrir
des endroits extraordinaires de notre planète. Un film
magique et magnifique où ces oiseaux nous donnent
une leçon de courage et de force de caractère...À voir
absolument.....Bon cinéma.
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Légende de la cote :
Les films seront cotés
de 1 à 5 Charlie
Chaplin selon la cote
suivante :

1 : À éviter
2 : Moyen
3 : Bon
4 : Très bon
5 : Exceptionnel

Documentaire,
France, 2001
Réalisation : Jacques
Perrin, Jacques
Cluzaud et Michel
Debats
Durée : 1 heure 32
minutes
Classement : Général
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Hélène Brodeur, critique de cinéma
Nous avons commencé à les voir et à les
entendre dans le ciel nos beaux oiseaux
migrateurs.

Notre
COTE

Le printemps ne peut être souligné sans les traditionnelles
tulipes. C’est à l’automne le moment d’acheter ses bulbes,
à moins d’acheter des bulbes forcés au printemps qui ne
reviendront pas le printemps suivant.

Commentaires d’Henri Paré : Les prédateurs et la Proie

On a tous souvent vu à la télé, 
Une antilope déposer ses petits
Dans un lieu sûr, un buisson caché
Et partir dans le Sérengetti.
Filer à des vitesses folles.
Parfois, Oh malheur!
Ses petits sont la proie
Des grands prédateurs.
Voici donc un conte, bien de chez-
nous.
Ressemblant à une histoire de fous.
Commençons comme il se doit,
Par : Un beau jour…
L’imagination déposa son magot
On ne sait pas, petit ou gros ?
Mais on sait que la folle du logis
S’éloigna seule, dans son Serengetti.
Planter là, son magot : Grave erreur.

Pour elle, bien sur, pas pour les
prédateurs.
Venant d’Ottawa, le mâle, impôt
fédéral, 
Et de Québec la femelle, impôt
provincial,
Reniflèrent de leurs puissants
naseaux
L’imperceptible odeur émanant du
magot.
Ainsi orientés, ils trottèrent hardi-
ment
Vers la proie naïve, qui gisait toute
seule,
De la loi de la jungle, ignorant les
rudiments.
Les impôts ouvrirent toute grande la
gueule 
En montrant leurs grands crocs,

S’arrachèrent du butin,
les lambeaux.
Puis disparurent les flancs arrondis.
Eh! On remarqua quelques résidus,
Gisant là abandonnés, libres de dûs. 
Mais pas pour longtemps. 
Un groupe de hyènes
De fétides halènes
Accoururent sur le champ
Elles engloutirent sans peine
Capital et intérêt.
Elles étaient en liesse
Les taxes tvq et tps
Finalement rien!
Il ne restait
Plus rien!
Rien.
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Le PGMR doit démontrer entre
autres comment la MRC rencontrera
les objectifs de recyclage et de
réduction des déchets enfouis de la
Politique, alors que les multinatio-
nales de l’enfouissement sont en
intense lobby pour agrandir leurs
mégadépotoirs.

Des consultations publiques
auront lieu concernant le plan de
gestion des matières résiduelles de
la MRC Rivière-du-Nord à la Vieille
Gare de St-Jérôme, à 9h le 26
avril et à 18h30 à l’école Jolibois
de Ste-Sophie le 29 avril (100, rue
Val–des-Chênes). Également, le
Bureau d’audiences publiques sur
l’environnement (BAPE) tiendra
éventuellement des consultations
publiques (probablement en juin)
pour évaluer la pertinence d'une
nouvelle demande d'agrandisse-
ment du mégadépotoir Intersan de
Sainte-Sophie.

Dans son projet de plan de gestion
des matières résiduelles, la MRC n’a
pas inclus un règlement interdisant
l’importation de déchets sur son ter-
ritoire. Le Collectif Alerte à l’enfouis-
sement /Participation citoyenne (re-
groupement de plusieurs groupes
environnementaux et de citoyens et
citoyennes préoccupés par ce sujet)
demande à la MRC de le faire. Une
pétition est disponible jusqu’au
jeudi le 24 avril dans plusieurs com-
merces de Prévost pour appuyer la
demande du Collectif Alerte à l’en-
fouissement / Participation citoyen-
ne. Cette pétition sera présentée par
le Collectif aux audiences publiques
de la MRC le 26 avril prochain à la
vieille gare de St-Jérôme. Ci-des-
sous, voici le texte intégral de la
pétition :
La MRC Rivière-du-Nord doit interdi-
re l’enfouissement de déchets prove-
nant de l’extérieur de son territoire

L’enfouissement est le contraire du
développement durable et se fait au
détriment du recyclage, de la réutili-
sation et du compostage des matières
résiduelles. Si l’enfouissement des
déchets est la dernière des solutions
pour les gérer, le méga-enfouissement,
est la pire.La très grande majorité des
déchets du site d’enfouissement
Intersan de Ste-Sophie provient de
Montréal, Laval et d’ailleurs au
Québec. Depuis 1964, des millions de
tonnes de déchets s’accumulent à ce
dépotoir situé près d’importantes
nappes d’eau souterraines sans
qu’aucune étude d’impact indépen-
dante et objective n’ait été réalisée.

Par l’article 53.25 de la Loi sur la
qualité de l’environnement, la MRC
Rivière-du-Nord peut interdire, par
règlement, la mise en décharge à ce
site, des déchets provenant de l’exté-
rieur de son territoire. Si elle ne le fait
pas dans les délais requis (avant que
Intersan, actuellement en processus
pour une nouvelle demande d’agran-
dissement, ne l’obtienne de Québec),
elle perdra ce droit pour longtemps.

C’est pourquoi nous vous deman-
dons, Monsieur le Préfet Yves St-Onge

et messieurs les maires Claude
Charbonneau, Yvon Brière, Roland
Charbonneau et Marc Gascon de la
MRC Rivière-du-Nord, d’interdire, tel
que la Loi le prévoit, l’importation de
déchets de l’extérieur.

Contexte régional
Les déchets générés sur le territoi-

re de la MRC Rivière-du-Nord re-
présentent environ 130 000 tonnes
par an. De cette
quantité de déchets
une partie est recy-
clée ou revalorisée et
environ 60% est
enfouie (moyenne
québécoise). Il y
aurait donc environ
78 000 ton-nes de
déchets provenant de
la MRC qui seraient
enfouis au dépotoir
de Sainte-Sophie
annuellement. Ces
dernières années
environ 800 000
tonnes de déchets
ont été enfouis
annuellement au site
de Sainte-Sophie.
C’est-à-dire que 90%
des déchets enfouis à
Ste-Sophie sont im-
portés de partout au
Québec ! Près de
20% de tous les
déchets domestiques
québécois sont ache-
minés ici. Certains
déchets font des cen-
taines de kilomètres
avant d’aller re-
joindre les millions
de tonnes accumu-
lées à ce dépotoir qui
opère depuis 1964.
Imaginez la pollution
due au transport de
ces déchets* et égale-
ment la pollution
locale due à leur
d é c o m p o s i t i o n .
Sommes-nous la
poubelle du Québec ?
Devrions-nous gérer
nos déchets dans de
plus petits dépotoirs,
afin de moins
concentrer les pol-
luants et aussi pro-
mouvoir le fait que
chacun est respon-
sable de ses déchets ?
Ces questions doi-
vent être débattues
dans le cadre des
audiences sur le plan
de gestion des ma-
tières résiduelles de
la MRC.

Le site d’enfouis-
sement d’Intersan
à Sainte-Sophie est
presque rempli. In-
tersan est donc en
processus de deman-
de d’agrandissement.
La MRC a le pouvoir
de restreindre, voire
même d’interdire
l’enfouissement de

déchets qui ne proviennent pas de
son territoire. Le volume des
déchets du territoire étant beaucoup
moindre que le volume actuelle-
ment enfoui, cela donnerait plus de
temps avant la fermeture du site
pour évaluer si un agrandissement
est la meilleure solution ou si un site
de moindre envergure aurait moins
d’impacts négatifs.

L’enfouissement versus les 3R
L'enfouissement est le contraire du

développement durable. Il est le
parfait symbole du gaspillage et de
la surconsommation. Ce modèle de
développement nous conduit direc-
tement vers un cul-de-sac et consti-
tue une sérieuse menace pour la
planète. Une fois les déchets en-
fouis, ceux-ci génèreront pour des
décennies (même des siècles) des
produits hautement toxiques qui
devront être contrôlés (contamina-

tion de l’eau souterraine par le lixi-
viat et contamination de l’air par les
biogaz). Une vraie bombe à retarde-
ment qui s’abattra sur nos enfants !
Nous serions mieux de commencer
à valoriser nos ressources plutôt que
de les «éliminer » sous la terre.

Le déchet le plus facile à gérer est
celui qu'on ne produit pas. C’est le
premier des 3R, la réduction à la
source. Pour cela, il faut agir en
amont et beaucoup reste à faire. En
2000, le Québec était encore parmi
les plus gros producteurs de déchets
au monde ! Des réussites existent
ailleurs où des gouvernements ont
imposé des réglementations effi-
caces et ciblées, par exemple sur
l’emballage des produits. Ce secteur
génère d’importants volumes de
matière résiduelle.

De plus, tout en réduisant les
volumes, les gestionnaires doivent

reconnaître que chaque tonne de
matières résiduelles détournées de
l'enfouissement et dirigées vers le
réemploi, le recyclage ou le com-
postage a une valeur significative et
estimable sur le plan de la conserva-
tion des ressources, de la protection
de l'environnement et de la préven-
tion de la santé publique. Ces alter-
natives à l'enfouissement offrent, de
plus, une grande opportunité pour
intégrer l'économie sociale (par
exemple par les ressourceries),
contribuer au développement régio-
nal et à la création d'emplois. C'est
l'occasion rêvée pour accentuer le
virage vers le développement
durable

*800000 tonnes de déchets par an équivaut à
environ 375 voyages de camions par jour envi-
ron (750 passages en prenant compte de l’aller
et du retour des camions) qui déferlent sur
Sainte-Sophie, même jusqu’à tard le soir.

Un seul endroit
2820, boul. Labelle, route 117, Prévost

Face au mar-
ché 
aux puces 450 224•2000

Engrais certifié biolo-
gique sans 
pesticide et 100% natu-
rel par Omri, un orga-
nisme de 
certification reconnue
mondialement

3 sacs
de 20 litres
(Chaque sac couvre 3200 pi2) 7488$

prix rég.
83,97$

• Contient une source
naturelle d’azote 
permettant un
départ vigoureux

• Formulé avec les
oligo-éléments, il 
permet un verdisse-
ment de couleur
plus vive

1MYKEMD GAZON
• Contient une source

équilibrée de phos-
phore favorisant un
développement du
système racinaire
en profondeur

• Assure une protec-
tion lors des
périodes de séche-
resse

2MYKEMD GAZON
• Contient une source

naturelle de potas-
sium augmentant la
résistance en prévi-
sion des conditions
hivernales

• Procure une meilleure
reprise et une survie
au printemps suivant

3MYKEMD GAZON

BIO-ENGRAIS 10-3-3 PRINTEMPS BIO-ENGRAIS 9-4-2 ÉTÉ BIO-ENGRAIS 3-3-8 AUTOMNE

Le comité consultatif en environnement de la ville de Prévost

Gestion des déchets, c’est le temps d’agir !
Isabel Sauvé (Comité consultatif en environnement de la Ville de Prévost) et
Normand Beaudet (Front commun québécois pour une gestion écologique des déchets)

L’année 2003 est déterminante pour la gestion des
déchets au Québec. Elle est l’année centrale de la Politique
québécoise de gestion des matières résiduelles (1998-
2008). Cette année la Communauté métropolitaine de
Montréal (CMM) et les municipalités régionales de comté
(MRC) doivent produire, consulter le public et mettre en
vigueur leur plan de gestion des matières résiduelles
(PGMR).
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2489, boul. du Curé-Labelle
Prévost J0R 1T0

Cas d’urgence
Garantie sur peinture

Redressage de châssis
ACHAT ET VENTE

VOITURES D’OCCASION

2915, boul. Labelle
Prévost

fax : 224-5670

224-4026

PEINTURE
ESTIMATION

DÉBOSSELAGE 

Spéciale
CARROSSERIE
Jacques Emond Inc.

Cette somme devait appuyer
une contribution égale du
Conseil des arts et des lettres du
Québec qui a invoqué le
manque de budget pour retirer
sa contribution à la dernière
minute après de longs mois d’at-
tente et d’importants efforts de
la part du Conseil de la culture
des Laurentides (CCL) et du
Conseil régional de développe-
ment des Laurentides pour se
conformer aux nombreuses exi-
gences de la société d’état.

Sommes-nous plus «poches »
ou plus riches que les autres

Le Conseil de la culture a
appris par ailleurs que les
demandes d’autres régions «plus
revendicatrices » avaient été pri-
vilégiées, même si la demande
des Laurentides avait été dépo-
sée depuis plus longtemps.  
« Cette situation est inadmis-

sible, a déclaré la directrice du

Conseil de la culture des
Laurentides, madame Carole
Maillé. La participation du
Conseil des arts et des lettres du
Québec était attendue par les
artistes des Laurentides. Elle est
essentielle pour permettre aux
artistes de déposer des projets
dans le cadre de l’Entente spéci-
fique, qui est normalement
réservée aux organismes cultu-
rels des Laurentides. La situation
est catastrophique parce que le
milieu culturel perd non seule-
ment la contribution du Conseil
des arts et des lettres du
Québec, mais aussi celle du
Conseil régional de développe-
ment des Laurentides.»

Une rencontre est nécessaire
Le Conseil de la culture des

Laurentides et le Conseil de
développement des Laurentides
sont d’accord pour dire qu’il est
nécessaire de clarifier les inten-

tions du Conseil des arts et des
lettres du Québec à l’égard des
artistes des Laurentides.
Madame Lévesque a donc été
conviée à une rencontre dont les
objectifs viseront essentielle-
ment  à exposer la situation diffi-
cile vécue actuellement par les
artistes des Laurentides et pour
discuter avec elle des modalités
d’une éventuelle entente.

Lors de son assemblée du 27 mars dernier, le Conseil
régional de développement des Laurentides (CRDL)
a décidé de retirer 100 000 $ de l’enveloppe de la
prochaine Entente spécifique culture, suite au désis-
tement du Conseil des arts et des lettres du Québec
(CALQ).

Je vous remercie de m'avoir

donné, encore une fois,

la possibilité de représenter la

circonscription de Prévost à

l'Assemblée nationale

Lucie

PAPINEAU

Mme Carole Maillé

Le Conseil de la culture des Laurentides fulmine :

Les artistes des Laurentides risquent de perdre
200000$ sous forme de subventions
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Voici un bêtisier
d’Air France

Tout est vrai et certifié. Lors de
leur check-list ou en cours de
vol les pilotes d'Air France
constatent régulièrement un cer-
tain nombre d'anomalies.

Ils les signalent au service d'en-
tretien sans trop prendre la
peine de se montrer très expli-
cites, et en laissant le soin aux
agents de maintenance de se
débrouiller !

Le service d’entretien résout le
problème et le note sur le carnet
d'entretien en laissant poindre
son mécontentement ou son ras
le bol, non sans une certaine
dose d'humour teintée d'ironie.
Voici donc quelques spécimens
de « Problème signalé » et le
«Compte-rendu d'intervention » :
P : Le pneu principal intérieur
gauche a quasiment besoin
d'être changé.
S : Pneu principal intérieur
gauche quasiment changé.
P : Test en vol OK sauf l'atterris-
sage automatique très brutal.
S : Pas de système d'atterrissage
automatique sur cet avion.
P : Le pilote automatique ne
marche pas.
S : Maintenant il marche.
P : Y a quelque chose de desser-
ré dans le cockpit.
S : Y a quelque chose de resserré
dans le cockpit.
P : IFF inopérant.
S : IFF toujours inopérant quand
il est éteint.
P : Phare rotatif inférieur à moitié
rempli d'eau.
S : Phare rotatif inférieur rempli.
P : Fuite d'eau manifeste sur le
train d'atterrissage principal
droit.
S : Fuite plus manifeste.
P : Volume de DME incroyable-
ment bas.
S : Volume ramené à un niveau
plus croyable.
P : Punaises mortes sur le pare-
brise.
S : Punaises vivantes comman-
dées.
P : L'avion a un comportement
marrant.
S : Avion averti de la nécessité de
se retenir, de voler droit et de
rester sérieux. Essais au sol OK
P : Le mode activé du pilote
automatique provoque une des-
cente de 200 pieds par minute.
S : Problème non reproductible
au sol.
P : Les crans font s'enfoncer la
manette des gaz
S : C'est à ça qu'ils servent.
P : Moteur n 3 manquant.
S : Moteur n 3 trouvé sur l'aile
droite après une brève
recherche.
P : Il y a un bruit provenant du
moteur n 2 comme si un type
tapait avec un petit marteau.
S : Petit marteau confisqué au
type du moteur n 2.
P : Gémissement provenant du
moteur n 2.
S : Petit marteau rendu au type
du moteur n 2

N.D.L.R: Sur le net circule une quantité
incroyable de textes de réflexion. Faites-
nous parvenir les textes les plus intelligents
pour que nous puissions les faire connaître
aux personnes non-branchées. jdepre-
vost@yahoo.ca

PASSAGE D’ARTISTES

Entretien avec Hélène Tremblay

Quand l’ethnologie conduit aux racines du monde

Et si nous commençions par la fin ?
Un bout de questionnaire à la
Bernard Pivot, histoire de faire
connaissance :
Hélène Tremblay, quel est votre mot
favori ? – Regard
Quel mot détestez-vous ? – Peur
Le bruit que vous préférez ? – L’eau
qui coule
Celui qui vous énerve ? – Klaxon
Votre juron favori ? – «ostie »
Si vous aviez à choisir un autre
métier ? – Architecte
Si Dieu existe, que voudriez-vous
qu’il vous dise lorsque vous arrive-
rez là-haut ? – «Travail accompli ! »

Hélène Tremblay a conçu, porté,
réalisé le projet « Familles du
monde » - Depuis 20 ans, elle part
vivre dans des familles les plus
diverses à travers le monde, en
revient avec des reportages intenses
qui donnent à sa démarche une
optique bien plus large qu’un
simple voyeurisme de journaliste.
Elle est soutenue pour ce faire par
les Nations-Unies, l’Unicef et les
plus prestigieuses fondations à
caractère humanitaire et pédago-
gique de plusieurs pays. Le n°1 de
ses nouveaux volumes sur l’Afrique
vient de paraître, sous sa propre
bannière d’éditeur. Plusieurs livres-
un par continent – ont déjà vu le
jour sous sa plume, c’est désormais
en tant qu’éditeur qu’Hélène
Tremblay poursuit son chemin. Au
moment où nous imprimons, elle
vient d’obtenir l’appui de l’ONU
pour visiter les familles affectées par
la guerre.

Dans l’objectif toutes les
couleurs d’une même valeur 

« La famille : le plus beau cadeau
que tu peux avoir dans la vie »», dit-
elle «Vouloir des enfants est un pro-
jet commun – Tu ouvres la porte et
tu sais… - Cela n’a rien à voir avec
les frontières – C’est un cadeau
rare ».

Dans ses conférences, le message
est clair : « si faire des enfants n’est
pas un engagement dans une mis-
sion d’éducation, ce n’est pas un
projet commun » - « Combien d’en-
fants sur la planète voient le jour
suite à un Excuse-moi chérie ! » - Un
vaste sujet pour les démographes !…

«Chez nous, de quinze enfants par
famille on est tombé à deux ! Au
Québec jadis, les curés venaient
jusque dans les maisons, et s’il n’y
avait pas une naissance par année,
on avait à rendre des comptes -
«Qu’est-ce qui ne va pas, ma
fille ?…»

«Le monde ailleurs, n’est autre que
des gens qui se lèvent le matin, qui
veulent travailler, apprendre, avoir
des enfants en bonne santé. Les
parents enseignent à faire la paix
entre les petits frères et les petites
sœurs. On est à la base de la société
humaine.»

Hélène Tremblay, a visité à ce jour
104 pays, elle raconte, elle montre -
autrement - avec des photos
sublimes et elle fait le lien entre
toutes ces familles qui voient et sou-

vent découvrent d’autres races,
d’autres mœurs en feuilletant ses
livres. Ses textes, ses conférences,
ses expositions témoignent d’une
vision hautement humaniste, tendre,
tolérante sur le monde. Une couleur
de peau, un geste, un regard, c’est
par la beauté que nous entrons chez
les gens. Arrêtons de pleurnicher
sur le sort des autres sans connaître
leurs modes de vie. L’argent ne fait
pas le bonheur, la famille oui… mal-
gré tout. Nous parlons beaucoup ici
de familles monoparentales et nous
découvrons en lisant « Un jour à
Kombré » la vie quotidienne d’une
famille polygame.

« La tradition, d’une génération à
l’autre, permet d’élever ou du moins
– participe à élever-la conscience
humaine. » dit-elle et de donner des
exemples colorés de traditions
qu’elle a pu observer. « Bien sûr,
entre deux générations on en perd
et l’on ne sait jamais ce qui est le
plus important. entre ce que l’on a à
perdre et ce que les jeunes ont à
apprendre - Chez nous, j’ai pu
observer une jeune fille dans la
vingtaine, enfant unique, sur le BS,
qui rouspétait tant et plus car elle
n’avait pas assez de meilleur pois-
son dans son assiette. Dans d’autres
endroits de la planète, on se dirait:
pourvu qu’elle mange, et pourvu
qu’elle ne meure pas si elle tombe
malade ». 

En Birmanie, la petite folle du vil-
lage fait son tour quotidien. Les
habitants la chassent, uniquement
quand c’est l’heure du repas, afin
qu’elle retrouve le chemin de sa
maison et de sa nourriture. La fête,
tout le monde la fait à sa manière,
mais au Niger on ne peut plus dire
« Joyeux Noël ». J’ai donc terminé
une conférence là-bas par un joyeux
« Joyeux Noël ! » car si tu ne peux pas
respecter ma culture, il m’est diffici-
le de respecter la tienne. C’est dans
les deux sens, et lorsqu’ on y va pru-
demment, ça fonctionne. »

«Ca s’achète-tu une maman molda-
ve ?  - De celle qui prend l’avion
avec ses chaudrons chauds pour
retrouver son fils et y porter la bouf-
fe ? » Cet incroyable instinct maternel

n’est pas partagé de la même façon;
d’ailleurs ce n’est pas tout le monde
qui aime ses enfants. Autrefois, avec
quatorze, on savait que c’était du
travail. En deux générations, avec
deux à la maison, on a tout oublié.
Notre société retourne vers un
matriarcat décideur du genre « en
2000, on achète la maison, en 2002
on fait un bébé, en 2025 on prendra

la retraite » - ON… et le géniteur, pas
concerné, se tait.« À peine caricatu-
ré. » Les femmes de cinquante ans
ont éduqué leurs garçons selon
leurs critères. En fait, les critères et
les qualités qu’elles auraient aimé
trouver chez leurs compagnons de
route, trop souvent éphémères. Les
générations futures devront réap-
prendre à vivre ensemble avec res-
pect. «Respect du père, de la mère,
de sa langue et de la vie ; pas seule-
ment la vie naissante mais aussi la
finissante. » La tradition de respecter
l’aîné n’est plus. En tout cas pas
chez nous. Il est vrai qu’avec tout ce
qui se passe tu ne peux plus respec-
ter « automatiquement » - L’adulte qui
n’a pas respecté le jeune ne peut
s’attendre à être respecté en retour.
Il ne s’est pas montré respectable et
ce n’est pas parce qu’il est vieux…»

L’éducation à table
«Quand tu voyages dans les autres

cultures, s’il y a un endroit où tu
peux choquer, c’est la table ! Tu
peux t’entendre fort bien avec un
paysan en traversant son champ,
puis te trouver en difficulté lorsque
vient l’heure de dîner. » On a bien
tort d’abandonner ce point crucial
de notre cellule familiale : « boîtes
à lunch » - «boîtes à bouffe ultra rapi-
de, si possible sans décoller de
l’auto »…

Nécessité fait loi
« Dans les sociétés densément

peuplées, il y a des règles de vies
qui sont obligatoires : «Un des pays
en Europe où je trouve que la règle
est la plus forte est la Hollande. Tu
vas dîner le dimanche chez la
grand-mère et tout le monde va être
là : le cadre supérieur, je junky,… Ils
doivent mettre  leurs différends de
côté. À ce niveau, ils ressemblent
aux familles juives. Par contre, au
dehors on ne se regarde pas. Par
exemple quand on se trouve dans
un ascenseur complètement bondé,
si on commence à se regarder, cela
devient invivable… alors on part
faire un tour à Paris, pour se faire
regarder ! « Si près ,les uns des autres

et déjà tant de différences, en
Europe surtout…

«On s’est donné un système
social »

« Ce qui nous arrive ? On ne se
pose plus de questions et l’on ne se
préoccupe pas trop des consé-
quences. Le développement de nos
sociétés est un concept ,profondé-
ment protestant. S’il n’y avait eu que
des catholiques, l’occident ne se
serait pas développé de la même
façon. En Suède on entend «on s’est
donné un système social » - la notion
de « on s’est donné les moyens
de…» n’existe pas beaucoup. Nous
sommes devenus des plaignants « Le
système ne nous donne pas ceci,
cela. » etc - Il me semble que l’on
devrait développer une fierté de ce
que l’on a déjà, pour pouvoir se
développer davantage. Il y a vingt
ans que je parcours le monde et je
me pose encore ces questions :
Pourquoi certains peuples connais-
sent-ils d’instinct la beauté ?…
L’amour ? Un jeune couple, uni par
un contrat de mariage arrangé, m’a
confié un jour «Nous, on aimerait ça
essayer l’amour ! » Cette année, j’ai
beaucoup réfléchi à la pauvreté :
Une femme assise sur une natte
devant une hutte, je ne la trouve
plus pauvre. »

« La hutte ne peut pas être le sym-
bole de la pauvreté. Quand on parle
du monde, on parle des pauvres et
des riches, ce n’est pas ça le monde !
La pauvreté n’a pas forcément de
rapport avec la richesse des
peuples. Avoir l’essentiel, sans récla-
mer le superflu, c’est être riche.
Avoir accès à la santé et à l’éduca-
tion, c’est être riche. Cette semaine,
j’entendais une femme parler « de
ces pauvres enfants… avec la guer-
re ! » - Je ne peux pas avoir ce langa-
ge : les misérables sont les 300
connards qui régissent la planète. Le
11 septembre, on ne s’est pas suffi-
samment appesanti sur les raisons
probables de cet acte barbare. Il y a
beaucoup de placotage au sujet du
monde, on devrait faire ceci, on
devrait faire comme ça. Aujourd’hui,
on nous dit de prendre soin de la
planète, c’est tout d’abord un dia-
logue de sourds, puisque nous ne
voyons midi qu’à notre porte. Le top
du top de la communication serait
d’apporter aux hommes l’informa-
tion qui leur est due au sujet de
ceux avec qui ils partagent la planè-
te. (notons ici qu’Hélène Tremblay a
fait carrière dans l’industrie du film
et de la communication).

«Aujourd’hui, tout enfant qui vient
au monde sur la planète devrait
savoir où il est et avec qui il la parta-
ge. Un petit Malien m’a dit un jour :
je ne savais pas que je pouvais com-
parer ma vie à celle d’un jeune
anglais ! Assise à la porte de toutes
les huttes du monde, au fond, tu
entends les mêmes mots. Mais c’est
vrai qu’on a envie d’aller voir
ailleurs. Il ne devrait pas y avoir de
frontières. Le jour où tous les gou-
vernements comprendront que c’est
«ma planète »…

Le prochain big bang devra
être celui de la conscience
humaine

Tous les matins, en travaillant sur
Familles du Monde, je sais que je
mets mon grain de poudre mais il
faut sans cesse apprendre à vivre
avec l’impuissance de changer ce
monde, y contribuer sans avoir
besoin d’en voir les résultats.

Annie Depont

Lorsqu’on arrive dans la maison d’Hélène Tremblay, le
bruit de l’eau de la rivière se dispute à celui des grains de
café fraîchement moulus. Biliothèque, grande verrière sur
chute d’eau, vaste bureau en bas où le travail a devancé les
travaux de décoration. «Quand tu es seule avec un grand
projet, explique-t-elle, il vaut mieux te donner les moyens
de le réaliser dans un environnement professionnel. Ça
aide »
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TÉLEC.: 450 565-2806
2429, BOUL. CURÉ-LABELLE À PRÉVOST

Préparation de bois

Bois d’ébénisterie

Bois de plancher

Escalier

Moulures450 565-2552

Rien n’arrête la participation 

Regardez moi ça...
Lucile D. Leduc
On défie la tempête.
On parle, on mange, on
danse jusqu’à 23h 30,
samedi , le 5 avril der-
nier.
Les aînés de soixante ans et

plus se souviennent très bien
d’avoir affronté des intempé-
ries lorsqu’ils étaient jeunes,
en particulier avec les soubre-
sauts d’hiver en mars et avril.

Mars et avril étaient les mois
du « temps du carême ».
Nombreux étaient ceux qui se
rendaient chaque matin à la
messe. Ils marchaient pour se
rendre à l’église, revenaient
déjeuner à la maison, retour-
naient à l’école pour 8h 30,
allaient dîner à domicile et
marchaient encore pour le
retour en après-midi à 16h.

Les tempêtes, les trottoirs
glacés, les pluies et les vents
d’avril nous ont endurcis de
sorte que même à nos âges
avancés, les membres du club
de l’Âge d’Or ont bravé la
tempête du 5 avril dernier
malgré les 20 centimètres de
neige, la poudrerie et la pluie.
pour venir s’amuser au sou-
per/danse à l’école Val-des-
Monts.

Spaghettithon
Réservez immédiatement

votre dimanche 27 avril. Nous
vous attendons au Centre cul-

turel entre 11h et 19h. Un bon
repas en famille vous sera
servi : 6$ pour les adultes, 4$
pour les enfants et les moins
de 5 ans, c’est gratuit.
Des billets seront en vente à

la porte. C’est un succès à
chaque année.

Brunch et assemblée
générale
Trois postes sont à combler

au niveau du conseil d’admi-
nistration de notre club. Nous
avons déjà reçu des mises en
candidature. Tous les mem-
bres sont invités au brunch au
coût de 3 $ lequel sera suivi

de l’assemblée générale et des
élections. C’est au Centre cul-
turel le 13 mai, réservez avant
le 9 mai. Nous vous atten-
dons.
Joyeuses Pâques à tous !

... Intégrité et harmonie
fonctionnelle sans douleur...

Fadi Eid B.Sc.
Physiothérapeute, membre O.P.P.Q.

THÉRAPIE MANUELLE, SPORTIVE
ET OSTHÉOPATHIQUE

75, ch. de la gare, bloc L-4,
Saint-Sauveur

Tél. : 227-1864
908. ch. du Lac Écho à Prévost

Tél. : 224-2189 • 224-2993

Courriel : mona.p@sympatico.caCourtier Immobilier agréé - Franchisé Autonome et Indépendant

CONSEILLÈRE EN IMMOBILIER
AGENTE IMMOBILIÈRE AFFILIÉE

Pour le rendement
qu’il vous faut...

450 224-99622899, boul. Curé-Labelle
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3053, boul. Labelle à Prévost  •   Réservations : 450 224-4870 

Pâques
et Fête des mères

2 BRUNCHS

Réservez tôt !

450 224-7988
1015, rue Valiquette, Prévost Licence RBQ : 2623-4500-33

VENTE - SERVICE - INSTALLATION

Air climatisé - Thermopompe

Les Entreprises
de Réfrigération TASSÉ Inc.

Investisseurs ! Duplex bien
loué, avec grand terrain de
14000pc. pour agrandir
ou bâtir, au centre-ville.

Ste-Agathe

Des nouvelles du Comité des Loisirs des Domaines

C’est le temps de laisser vos skis
de fond pour... la boîte à savon
André Dupras

Boîte à savon 3e édition
Les jeunes, préparez-vous !

Cette année encore, dans le
cadre de la journée familiale,
la course de boîtes à savon
prendra une plus grande
place dans  cette journée.  Et
pour ce faire, le comité des
loisirs récompensera ceux qui
auront construit leur propre
boîte à savon. Trois catégories
seront acceptées : catégorie
originalité, catégorie perfor-
mance et catégorie recyclage.
Vous avez toutes les chances
de gagner un prix.  Avec l’ai-
de de papa ou de maman, un
ami ou un oncle,  réalisez la
formule à savon de vos rêves
et participez à cette classique
qui a attiré une vingtaine de
participants encouragés par
environ cent personnes en
2002. Pour avoir des idées et
des plans pour construire
votre boîte à savon, vous pou-

vez visiter le site suivant
http://iquebec.ifrance.com/ac
bsq/ et pour des détails sur
l’organisation de la course
,vous pouvez nous rejoindre
au 450-530-7562.

Ski de fond hiver 2003
Les membres du comité

remercient toutes les per-
sonnes qui ont participé de

près ou de loin au succès de
la pratique du ski de fond.
Nous avons connu un acha-
landage exceptionnel cette
année et les fondeurs de tous
les coins de Prévost ne taris-
saient pas d’éloges sur la qua-
lité de la signalisation et l’en-
tretien des sentiers. Bon été et
vive le prochain hiver !



Entre-temps et jusqu’à aujourd’hui,
beaucoup de belles réalisations, des
spectacles, des reconnaissances, des
encouragements du public et des
Institutionnels ! Vous avez vu, j’ai
mis une majuscule à Institutionnels
car c’est pas mal impressionnant.
Faut dire que vous avez tout pour
plaire : musiciens, beaux gars, intel-
ligents marrants, vous savez faire
passer vos messages et tenir le rôle
de bâtisseurs dans notre société aux
abois.

«Dans le courant d’une
onde pure » Le loup et l’agneau
– Jean de la Fontaine

Vous avez quand même dû expéri-
menter quelques déceptions,
comme ce jour de performance en
direct dans une radio communautai-
re qui vous dit « c’est du super ! » et
qui ne vous accorde qu’un seul pas-

sage de quatre minutes… coupé en
plus !

Pourtant, me semble-t-il, l’appella-
tion « communautaire » engage : Faire
vivre – faire vibrer sa propre com-
munauté, s’enorgueillir de ses
talents, les mettre en lumière ou en
ondes est un beau mandat, voire
une mission de confiance.

À propos d’onde pure : quand des
artistes ont quelque chose à dire, ils
savent et osent s’engager pour la
communauté des hommes. Du bois
dont je me chauffe, la Corde est
issue. Spontanément encordés, pour
porter secours moral et assistance,
les quatre gaillards se sont impli-
qués auprès des sinistrés du verglas
de 1998. Une CORDE DE BOIS ça
vous réchauffe le cœur et le corps
pendant un bon bout de temps, sur-
tout lorsque la flamme est entrete-
nue par l’amitié qui lie les bûches
entre elles. Je souhaite à beaucoup

de journalistes d’avoir le temps de
les rencontrer, c’est un moment pri-
vilégié et je ne crois pas que ces
gars-là prendront un jour la grosse
tête. Est-ce parce qu’ils ont l’habitu-
de sur scène de faire unité que dia-
loguer avec eux est si facile ? Nul
besoin de contrôler l’entretien afin
de laisser ou donner la parole à cha-
cun : ils se complètent parfaitement
et tout semble couler de source. Et
si nous revenions à notre mouton
dans son courant d’onde pure ?… Il
paraît tout à fait naturel que cette
corde de bois - là fasse barrage aux
nombreux outrages commis aux
sources et aux rivières, à la ressour-
ce naturelle dont le Québec est si

généreux qu’il en oublie parfois
d’en vérifier la qualité et le niveau :
l’eau…

Porteurs d’eau, de musique
et de mots

Joyeux porteurs d’eau dans la coa-
lition québécoise pour une gestion
responsable de l’eau «Eau Secours »,
Robin Boulianne, David Gauthier,
Rock Gagnon et Pascal Tremblay
sont unis, non seulement par la
musique qu’ils créent, mais par un
même élan vers ces messages
urgents et importants à livrer à notre
société, dans un langage accessible
et distrayant (ce qui n’est pas le cas
de toutes les formes de langues de
bois…). La forme que prend leur
message est résolument optimiste,
rassurante, porteuse d’espoir, tout
comme le thème du magnifique
spectacle que nous ont offert les
jeunes musiciens des écoles secon-
daires lors d’ « Humanisons » à St-
Jérôme pour Amnistie
Internationale : « Il vaut mieux allu-
mer une chandelle que de maudire
l’obscurité ».

Au choc des images, fugitives plus
ou moins manipulées, tous les soirs
à la télé, je préfère celui des mots
qui se transmettent et qui restent
ensuite dans notre patrimoine cultu-
rel : Et si en plus la musique est
bonne !…
–Tu te moques des races, tu te
moques des langues
–Tu nous dis en pleine face qu’y’a
des causes à défendre
– Je veux suivre à la trace tes
rythmes et tes cadences !
www.lacordedebois.com
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Chicane de clôture

De tout temps, en ville  ou à la
campagne, les propriétaires de
terrains ont toujours clôturé
celui-ci que ce soit pour protéger
leurs biens ou leur intimité et
marquer leur territoire.

Qu’en est-il exactement lorsque
ces clôtures doivent être érigées
sur la ligne séparative entre deux
terrains.

D’abord précisons que les dispo-
sitions du Code civil du Québec
s’appliquent tout autant aux clô-
tures, aux murs, fossés et haies.

Si vous clôturez un terrain à l’in-
térieur des limites de celui-ci,
vous assumerez entièrement les
frais. Vous devez vous assurer
d’être bien à l’intérieur des
limites de votre terrain et de dis-
poser de l’espace nécessaire à
l’entretien de la clôture sans
devoir passer sur le terrain voisin. 

Vous devrez aussi vérifier avec la
municipalité quels sont les règle-
ments municipaux en vigueur,
règlements qui peuvent souvent
déterminer le genre de clôture à
ériger, les matériaux à utiliser ou
la hauteur que peut atteindre
votre clôture par exemple.

Sous certaines conditions, vous
pourrez aussi ériger une clôture
sur la ligne séparative de deux
terrains en faisant assumer la
moitié des coûts par votre voisin.

L’on ne peut pas construire n’im-
porte quoi, n’importe quand. Le
Code prévoit en effet que l’on
doit tenir compte de la situation
et de l’usage des lieux dans le
choix d’une clôture.

Il faut par ailleurs obtenir l’ac-
cord de votre voisin ou celui du
tribunal avant l’installation d’une
clôture mitoyenne , à défaut de
quoi vous ne pourrez exiger le
remboursement  partiel des frais
encourus. Votre voisin a en effet
le droit de négocier le coût et le
type de clôture à être érigée. A
défaut d’entente un tribunal
devra trancher.

Enfin, lorsque la clôture est éri-
gée sur la ligne séparative, l’en-
tretien de celle-ci sera à la char-
ge de chacun des propriétaires
pour moitié. 

Vos suggestions de chroniques sont
toujours bienvenues en communiquant
avec moi par courrier électronique :
benoitguerin@videotron.ca

Ce texte ne remplace aucunement les textes de loi
en vigueur et ne peut être reproduit sans autori-
sation.

Centre de santé Essentiellement pour vous
2899 boulevard Curé-Labelle, Suite 102, Prévost

(450) 224-7776    www.esspv.com
POULET BBQ
CHAUD ET CUIT DU JOUR

BIÈRE, VIN, LIQUEUR, JOURNAUX, REVUES

758, de la Station  224-8732

PAIN FRAIS
DU JOUR

TÉLÉPHONE CELLULAIRE
CARTES PRÉPAYÉES POUR

LIVRET DE TIMBRES Poste Canada

COMPTOIR

LE CATALOGUE

1 800 267-3277
www.sears.ca

• SERVICE DE PHOTOCOPIES
et télécopieur (FaX)

• SERVICE DE NETTOYEUR
- Lundi - Jeudi - Vendredi

•  DÉPOSITAIRES DES BIÈRES

HEURES
D’OUVERTURE

Dimanche au
jeudi de 7h à 22h

Vendredi et samedi
de 7h à 22h30

565-4893
Lic. R.B.Q. 2865-4598-19

PAVAGE RÉSIDENTIEL, 
COMMERCIAL, SCOLAIRE

ET MUNICIPAL
Estimation 7 jours

Visa et
Master Card

ENTRÉES PRIVÉES

Passage d’artistes

Le massage, vague de bien-être
L'eau, source de vie
L'eau est présente dans nos vies et se
doit de l'être car sans eau, pas de vie.
Sans ce liquide si précieux, le corps s'as-
sèche et meurt, tout comme la plante. À
preuve, l'embryon baignera dans le liqui-
de amniotique jusqu'à la fin de sa gesta-
tion. L'eau pour être vivante a besoin du
mouvement. Avez-vous déjà remarqué
que le cours d'eau serpente la nature?
Ce mouvement, essentiel à la force de
l'eau et à son oxygénation, est fait de
vagues, d'ondulations et toujours il cir-
cule. Tout comme le sang dans nos
veines.
Le massage, mouvement dans le corps
Un bon moyen de stimuler la circulation
dans notre corps est le massage.
Composé de diverses manœuvres et
manipulations, le massage permet de
travailler le corps tantôt en douceur, tan-
tôt en profondeur, mais toujours il remet
en mouvement : la circulation
sanguine, le système lympha-
tique, l'élimination de toxines,
etc. Bref, le massage stimule la
vie par la vie.

Le massage, mouvement dans les pensées
Le massage amène non seulement le
corps physique à se détendre et se régé-
nérer, mais aussi notre tête à laisser aller
ce qui est stagnant : les pensées fixes et
les idées arrêtées. Une pensée qui se
fige en idées fixes s'arrête à la forme et
néglige d'engager le courant qui la
conduirait à d'autres possibilités.
(T.Schwenk). Le massage remet en mou-
vement le corps et aussi nos pensées,
car les pensées et l'eau suivent la même
mouvance : elles circulent en un flot
incessant.
Le massage, une prévention
Le massage est un traitement approprié
lorsque l'on se sent tendu. Il est aussi
extraordinaire d'être massé sans raisons
particulières, simplement parce que ça
fait du bien. Le massage utilisé comme
moyen de prévention permet de prendre
la vie avec plus de légèreté, car les ten-

sions sont libérées avant
d'être inscrites trop profondé-
ment dans notre corps. Sur
ce, n’oubliez pas de faire cir-
culer toute cette vie qui vous
habite tout comme l’océan le
fait si bien avec la vie qu’elle
porte.Jocelyne LeBlanc

Psychothérapie, Naturothérapie, Massothérapie, Relation Entre-Être

Annie Depont
Joyeux anniversaire les gars - 5 avril 1999 votre
groupe LA CORDE DE BOIS est officiellement enre-
gistré au gouvernement
- 14 mai 2002 sort déjà votre deuxième disque !

La Corde de Bois

Porteurs d’eau, de musique et de mots



Calendrier des activités prévostoises

26 avril25 avril

JEUX DIVERS
AMICALE MÈCHE D’OR

Centre culturel – 14 h
(à tous les vendredis)

24 avril

LE JAZZ DANS

TOUS SES ÉTATS

Centre culturel
19h 30

23 avril

COLLECTE SÉLECTIVE

22 avril

DÉBUT RÉINSCRIPTION
CAMP DE JOUR 2003

(pour les jeunes inscrits en
2002 et les 4-5 ans)

21 avril

LUNDI DE PÂQUES

BUREAUX
ADMINISTRATIFS

FERMÉS

20 avril

JOYEUSES
PÂQUES

27 avril

SPAGHETTI-TON

CLUB DE L’ÂGE D’OR
11h à 19h

Centre culturel

28 avril

CLUB DE L’ÂGE D’OR
Shuffleboard - 13h

Centre culturel
(à tous les lundis)

29 avril 

CONFÉRENCE SUR LES
OISEAUX

Luc Lefebvre (CRAL) et
Claude Bourque

Salle Conseil municipal
19h

30 avril 

CONFÉRENCE

SOCIÉTÉ
D’HORTICULTURE

Gym. VDM – 19 h 15

1er mai 
SERVICE DES LOISIRS

OUVERT JUSQU’À 20 H
POUR RÉINSCRIPTION

CAMP DE JOUR

(pour les jeunes inscrits
en 2002 et les 4-5 ans)

2 mai

FIN RÉINSCRIPTION

CAMP DE JOUR 2003

9 mai

COLLECTE D’ORDURES
MÉNAGÈRES

pour les autres secteurs
de la ville de Prévost

10 mai8 mai 

SERVICE DES LOISIRS

OUVERT JUSQU’À 20 H
pour nouvelle inscription

camp de jour

4 mai

du conseil de villeNouvelles
Réunion du lundi 14 avril 2003 Publicité payée par la ville

Développement les Clos Prévostois

Le conseil municipal est fier de vous
annoncer qu’une nouvelle entente a été
conclue avec la corporation Proment,
promoteur du développement Les Clos
Prévostois, pour un projet d’une valeur de
plus de 1 300 000 $.  Ce projet prévoit le
prolongement de la rue du Clos-du-
Marquis permettant la construction de 54
nouvelles résidences.

Travaux d’infrastructures

Les citoyens verront bientôt débuter les
travaux de réaménagement de l’intersec-
tion de la rue de la Station et de la route
117.  La firme d’ingénieurs-conseils Équi-
pe Laurence inc. a procédé à un appel
d’offres et les soumissions seront reçues
jusqu’au 22 avril prochain.

Le projet de réfection des rues Morin et
Louis-Morin est toujours d’actualité et
l’avis d’appel d’offres sera bientôt publié.

PROJETS À L’ÉTUDE

Des mandats ont été donnés à la firme
CIMA+ pour les projets suivants :
Étude préliminaire pour l’asphaltage des
rues Charbonneau, Joseph, Brosseau,
Charlebois, chemin Félix-Leclerc, Laberge,
Plamondon et Moreau.
Étude préliminaire pour la réfection du
réseau d’aqueduc dans le secteur de la
rue Chalifoux.
Étude préliminaire pour les réseaux
d’égout et d’aqueduc dans le prolonge-
ment de la rue Leblanc.

Expertise • Service • Conseil

Le certificat
de localisation (suite)

Maintenant que nous
connaissons la raison d’être
du certificat de localisation,
nous pouvons répondre aux
principales questions que le
public nous demande.
Qui doit payer le certificat
de localisation ?
La coutume veut que le vendeur
fournisse le certificat. Cette
coutume est reprise dans la plu-
part des offres d’achat que l’on
trouve sur le marché, et notam-
ment dans celles de la chambre
d’immeuble à l’article 6.4 : 
" Le vendeur fournira à l’ache-
teur … un certificat de localisa-
tion préparé par un arpenteur-
géomètre indiquant l’état actuel
de la propriété; tout nouveau
certificat étant à la charge de
l’acheteur s’il ne révèle aucune
modification au certificat précé-
dent. " 
Comme on le remarque, le certi-
ficat doit démontrer l’état actuel
de la propriété. Cela nous amène
à une deuxième question :
Quels sont les changements
qui entraînent la nécessité
d’obtenir un nouveau cer-
tificat?
Bien que chaque cas est un cas
d’espèce, il est possible de
constater que les évènements
suivants exigent la confection
d’un nouveau certificat.
•La vente d’une partie de ter-

rain depuis l’ancien certificat
•L’ancien certificat stipule que

l’immeuble est en construction
• L’agrandissement de l’im-

meuble ou d’une dépendance
•L’ajout d’un garage, piscine,

cabanon (non mobile), etc….
•Subdivision ou nouvelle numé-

rotation de l’immeuble si elle
entraîne un changement de
dimension.

Cette énumération renferme la
plupart des cas mais n’est pas
limitative.  S’il n’y a aucun chan-
gement, le certificat est bon. 
Cependant certains créanciers,
pour consentir une nouvelle
hypothèque exigent un nouveau
certificat de localisation si ce
dernier a plus de 5 ans, 10 ans
ou encore 20 ans. 
Cela dépend de l’institution, du
banquier, de votre dossier et de
votre talent à négocier.
Si votre banquier vous dit, pour
s’en laver les mains que le notai-
re décidera, sachez que ce der-
nier va appliquer la norme la
plus sévère. 
La confection d’un nouveau cer-
tificat quand il n’y a pas de
changement est aux frais de
l’acheteur.

Me Paul Germain
notaire
et conseiller
juridique

861, de l’École
Prévost Qc
J0R 1T0
Tél. : 224-5080
Télec. : 224-8511

www.ville.prevost.qc.ca

16 mai

FIN DES NOUVELLES
INSCRIPTIONS
pour le camp
de jour 2003

17 mai
17-18-19 MAI

OPÉRATION DU

GRAND MÉNAGE –
CONTENEUR AU 962,

CH. DU LAC-ÉCHO

8h 30 à 17h

15 mai 

SERVICE DES LOISIRS

OUVERT JUSQU’À 20 H
pour nouvelle inscription

camp de jour

14 mai 

COLLECTE SÉLECTIVE

13 mai

ASSEMBLÉE GÉNÉRALE
CLUB DE L’ÂGE D’OR

11h
Centre culturel

12 mai

CONSEIL MUNICIPAL
19h30

DIMANCHE LUNDI MARDI MERCREDI JEUDI VENDREDI SAMEDI

3 mai

7 mai

À TOUS LES
MERCREDIS

COLLECTE SÉLECTIVE

5 mai

DÉBUT NOUVELLES
INSCRIPTIONS

CAMP DE JOUR 2003
jusqu’au 16 mai 

6 mai

COLLECTE D’ORDURES
MÉNAGÈRES

pour les secteurs des
lacs Renaud, Écho et

René seulement
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11 mai

FÊTE DES
MÈRES

RAPPEL
RAPPEL RAPPEL

COLLECTE DES MATIÈRES RECYCLABLES

Tous les mercredis

JE RÉCUPÈRE

PAPIER ET CARTON
• Journaux, annuaires téléphoniques
• Cartons ondulés ou plats (boîtes de toutes sortes,

boîtes d’œufs, etc.)
• Papier fin blanc ou de couleur (lettres, factures, enve-

loppes, etc.)
• Papier kraft (sacs bruns d’épicerie, de farine et de

sucre, etc.)

VERRE
• Bouteilles et contenants de tout genre,

peu importe le format et la couleur

MÉTAL
• Boîtes de conserve, canettes, feuilles et contenants en

aluminium, etc.

PLASTIQUE
• Contenants en plastique rigide de tout genre (marga-

rine, yogourt, boisson gazeuse, eau de source, eau de
javel, savon, crème, shampooing, liquide lave-glace,
etc.)

COLLECTE DES ORDURES MÉNAGÈRES

Pour les secteurs Lacs Renaud, René et Écho
Les mardis

Pour tous les autres  secteurs • Les vendredis

JE NE RÉCUPÈRE PAS

PAPIER ET CARTON
• Papier ou carton multicouche (sachets de sauce,

contenants de lait et de jus, etc.)
• Papier ou carton plastifié ou ciré, papier carbone
• Papier peint, papier mouchoir
• Essuie-tout et couches jetables, papier ou carton

souillé d’huile, de graisse, d’aliments, de peinture, etc.
• Papier glacé (dépliants, magazines, revues, etc.)

• Contenants de produits dangereux Cristal, "Pyrex",
porcelaine et vaisselle

• Flacons de parfum et de produit de beauté
• Céramique et poterie, verre plat (vitres, miroirs)
• Ampoules électriques et tubes fluorescents (néon)

• Contenants de produits dangereux (peinture, solvant,
bombes aérosol, etc.)

• Pièces mécaniques et d’automobiles
• Gros objets (tondeuses, électroménagers, etc.)
• Clous, lames de rasoir, fils métalliques, chaudrons de

cuisine, cintres et toute pièce de métal coupant ou
rouillé

• Batteries et piles, sacs d’emballage métallisés (crous-
tilles, soupes et cristaux de saveur, etc.)

• Contenants composés de plusieurs matériaux

• Pellicules et sacs en plastique
• Contenants de produits dangereux (essence, huile à

moteur, solvant, etc.)
• Polystyrène (styromousse), paniers à linge
• Produits composés de plusieurs matériaux (ex. : pou-

pées d’enfant avec cheveux, camions de jouets, rasoirs
jetables, etc.)

• Tuyaux d’arrosage, autres tuyaux de plastique et toiles
de piscine, assiettes et ustensiles

N’oubliez pas
À compter du 5 mai prochain

Lors du 5e tournoi de hockey à pied
«Défi aux entreprises » qui a eu lieu récem-
ment à la Récréasport de Saint-Jérôme, la
Ville de Prévost a été très bien représentée
par les Gilles Plouffe, Mario Contant, Sylvain
Lachance, Patrice Desjardins, Marc
Beauchamp, Martin Denis, Yan
Charbonneau, Steve Dagenais, Benoît
Bertrand, Benoît Gagnon et Claude Caron,
puisqu’ils ont remporté la finale «B ».
Félicitations à tous !
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3023, boul. Labelle à Prévost  –  (450) 224-2621Marché Dominic Piché
Spéciaux en vigueur du 17 avril au 27 avril

7

• Poisson frais
• Sélection de vins

en magasin
• Fruits et légumes qualité

et fraîcheur garantie
• Toujours plus

de produits en inventaire !

Ouvert jours
Lun.-ven. de 8h à 21h
Sam.-Dim. de 8h à 19h

poitrine de dinde Boulangerie

Plusieurs variétés de
pain artisanal

N

ou
veau

St-G
eorges

C’est le cas de la
visite annuelle des
«grands » du Centre de
la petite enfance
L’Abri-doux à la caba-
ne à sucre des Joyeux sucriers
à Prévost.

Le 3 avril dernier, malgré la
froide température et cet hiver
qui s’éternise, une quarantai-
ne d’enfants, grands et petits,
sont venus se familiariser avec
les secrets de la fabrication du
sirop d’érable et se sucrer le
bec en dégustant de la bonne
tire d’érable.

Après un cours sur la façon
de fabriquer le sirop d’érable
et le récit de la légende de
cette belle aventure en
terre d’Amérique françai-
se, nos jeunes ont «pris le
bois » pour aller découvrir
la forêt laurentienne en
cette fin d’hiver.
Après des glissades sur

les côtes enneigées,
l’identification des arbres
et des oiseaux et une
longue randonnée en
forêt, nos petits-grands

ont finalement abouti à l’étang
qui abrite le fameux castor.
Dans un silence religieux, ils

ont pu observer le trou par
lequel le castor quitte sa caba-
ne l’hiver en circulant sous la
glace. Quelle découverte !
Au retour à la cabane, les

sucriers avaient préparé la tire
dorée qui finissait de durcir
sur la neige. 
On s’est régalé, on a ri, on a

appris des choses et on s’est
familiarisé avec les beautés et
la richesse du patrimoine

naturel des Prévostois, une
journée bien remplie pour
tous ces petits bouts de chou,
leurs éducatrices et les
parents bénévoles qui accom-
pagnaient le groupe.
C’est fou ce qu’on peut avoir

du plaisir, tout en apprenant,
quand tout le monde par-
ticipe.
À l’an prochain …

N.B.: La visite de la cabane à sucre est
une activité organisée par le Centre de
la petite enfance l’Abri-doux et les
Joyeux sucriers de Prévost.

Quand c’est le temps,
c’est le temps !

Photo-reportage de Jean-Pierre Durand
Il y a des choses qu’on se doit de faire… Il y
a des rendez-vous qu’on ne peut déplacer
ou reporter… Il y a des activités qui ne
souffrent aucun retard…

499/lb
11/kg

Rôti de

Tomates
rouges «salade»

79¢/lb

Patates blanches
du Québec - 10 lb

139/sac

174/kg

Poires
Bartlett Argentine 59¢/lb

130/kg

Sirop d’érable
no. 1 clair - 540 ml

549$

Fromage jaune
tranché - 2 kg1760$ 1899/kg

Gruyère Suisse

Papier
hygiénique
Cascades, 12 roul.
- 2 épaisseurs

349$

Variétés d’amandes 

379/lb
835/kg



Il a donné plus de 500 spectacles
dont huit participations au Festival
international de jazz de Montréal. Il
présente depuis quelques années
une série de concerts-conférences
s’intitulant « L’histoire du jazz et les
tendances du jazz actuel » très
appréciés du public du Centre cul-
turel et communautaire de Prévost.
Raoul Cyr dirige des ensembles
stage-band à la commission scolaire
de la Rivière-du -Nord et l’on a pu
admirer ses talents de pédagogue
lors de l’impressionnant spectacle
HUMANISONS donné par les élèves
de plusieurs écoles, au profit
d’Aministie Internationale à Saint-
Jérôme.

Le cap jazz band se couvre
d’or, et d’argent

Le 29 mars dernier, les deux
orchestres stage-band de l’école
secondaire Cap Jeunesse partici-
paient au JAZZFEST DES JEUNES
DU QUÉBEC. Cet évènement
annuel se tient à St-Hubert et
regroupe les meilleurs orchestres
scolaires des niveaux secondaire,

collégial et universitaire. Raoul Cyr,
qui dirige les deux ensembles, s’est
dit très fier et satisfait de la presta-
tion de ses élèves qui se sont méri-
tés une mention OR (CAP JAZZ
BAND 2) et une mention ARGENT
(CAP JAZZ BAND 1).  Beaucoup
d’heures de pratique personnelle et
de répétition de  groupe sont néces-
saires pour arriver à de tels résultats,
souligne Raoul Cyr, mais lorsque
l’on voit la joie profonde manifestée
par ces jeunes; de cette joie qui
nourrit l’estime de soi si souvent
éprouvée à l’adolescence, on ne
peut que se réjouir et croire en nos
ados. trop souvent décriés.
Lorsqu’on leur donne l’occasion et
les moyens pour s’investir dans une
activité exigeante mais valorisante,
nos jeunes « livrent la marchandise »
et grandissent à tous les niveaux.
Longue vie à tous les orchestres sco-
laires ! Et nous aimerions rajouter
« longue vie à des enseignants tels
que vous, Monsieur ! ».

En effet, à nos deux feux de
circulation locaux (oui, oui ,
deux ,vous avez bien lu), à l’in-
tersection du chemin du lac
Écho avec la route 117 et à celle
de la rue de la Station et de la
route 117 des affiches interdisant
le virage à droite sur feu rouge
sont apparues ces derniers jours.
Avis à ceux qui avant le 13 avril
dernier avaient commencé à
pratiquer le virage à droite sur
feu rouge à ces intersections, il
pourrait vous en coûter 138$ en
contravention plus 3 points de
démérite si d’aventure vous ne

respectiez pas la nouvelle signa-
lisation.
À d’autres endroits qu’à

Prévost vous pourrez sans doute
pratiquer le virage à droite sur
feu rouge. Il faudra donc porter
particulièrement attention à la
signalisation en ce sens.
La situation sera sans doute

plus critique pour les piétons et
les cyclistes que les automobi-
listes ont tendance à oublier. Les
automobilistes doivent en effet
aux intersections, céder le passa-
ge aux piétons et cyclistes et
porter une attention particulière
à ceux-ci lors d’un virage à droi-

te sur feu rouge. Malgré les cam-
pagnes d’information et de sen-
sibilisation des derniers jours, il
reste qu’il risque d’y avoir
quelques accrochages ici et là...
N’oublions pas que le virage à

droite sur un feu rouge est un
privilège et non une obligation.
Alors à un feu rouge, si la voitu-
re devant vous décide de ne pas
effectuer le virage prévu, atten-
dez que le feu passe au vert et
soyez patients... évitez les mani-
festations de rage au volant.
Prenez avis que le fait d’utiliser
son klaxon sans nécessité est un
geste d’impatience qui lui aussi
peut vous valoir une joyeuse
contravention de 138 $.
Dorénavant nous pourrons

virer à droite sur un feu rouge
comme le reste de l’Amérique
du Nord. Il faudra retenir deux
mots :  PATIENCE et PRUDEN-
CE...Bon virage...

Annie Depont

Diplômé en trombone du conservatoire de musique
du Québec à Montréal, Raoul Cyr œuvre comme
musicien professionnel depuis 1975.
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1331, rue Victor à Prévost
(450) 224-2507

Club des douze
Nouvelle activité pour l’automne

du 16 septembre au 16 décembre 2003
les mardis de 19h à 21h30

Tu es une femme d’âge mûr? Tu es une femme qui aime rire...
chanter... méditer... faire de l’exercice? Tu veux participer à une
activité... amusante... relaxante... enrichissante? Viens te joindre

au «Club des douze»

Nous n’offrons que douze cartes de membres,
alors... À TOI D’Y VOIR... car celles-ci sont

présentement en vente

Informations : Ghislaine Vanier au 224-4680
et Monique Dufresne au 438-8231

Prévost et Montréal

Un feu rouge qui nous rassemble ?
Benoit Guérin
À l’instar de tout le territoire de l’Île de Montréal,
même après le 13 avril, il sera interdit dans les faits
d’effectuer un virage à droite sur feu rouge à toutes
les intersections disposant d’un feu de circulation à
Prévost.

Depuis le 13 avril dernier, le
virage à droite est permis sur le
feu rouge partout au Québec,
mais pas à Prévost.

En effet, aux intersections du
Chemin du Lac Écho et de la rue
de la Station sur la route 117 où
sont installés des feux de circula-
tion, le virage à droite n’est pas
autorisé. 

Curieuse décision des autorités
puisqu’il arrive souvent que ces
intersections soient pratiquement
désertes, surtout le soir et la nuit. 

Il n’y a pas que sur la route que
les Prévostois aient décidé de ne
pas effectuer de virage à droite
puisque malgré la vague rouge
qui a déferlé sur le Québec le 14
avril, le comté est resté au bleu. 

Fidélité à la député sortante ou

ferme conviction que la société

québécoise doit continuer à pro-

gresser vers une plus grande justi-

ce sociale, toujours est-il que la

société prévostoise n’a pas effec-

tué le virage à droite observé

ailleurs…

Commentaire : Virage à droite interdit à Prévost

PASSAGE D’ARTISTES

Quand les profs
sont bons…



Pour inaugurer la présente,
nous avons rencontré Monsieur
Roger Landry. Celui-ci s’est retiré
de la vie politique active, mais a
été un acteur important dans la
vie politique de Prévost et ce
dès sa création.
Originaire de la région de

Victoriaville, Roger Landry s’ins-
talle au Domaine Laurentien,
alors situé à Lesage, au tout
début des années ‘60. Déjà
impliqué dans divers organismes
tel les Jeunesses musicales du
Canada dans sa région d’origine,
il s’implique rapidement dans
son milieu d’adoption. En 1965,
il est président de l’organisme
de loisir " Les Shaw des Prés du
Nord " qui intervient en loisir
pour les trois municipalités qui
ne sont pas encore regroupées.

Lors de la fusion, il est
conseiller municipal de
Lesage depuis 1971
Puisant dans ses souvenirs, il

nous indique que la fusion s’ef-
fectue sans division, contraire-
ment au débat actuel. Les 21
conseillers municipaux des trois
villages votent unanimement
pour la fusion. Les trois entités
partageaient déjà quelques ser-
vices comme le loisir et les
incendies, la fusion semble
s’être déroulée sans accroc
majeur.  Le seul problème, la
nouvelle municipalité porte
d’abord le nom de Shawbridge
ce qui semblait irriter certains.
Suite à un référendum, deux
noms retiennent l’attention : Val-
des-Monts et Prévost. Val-des-
Monts ne peut être utilisé car
l’on s’en sert pour désigner un
lieu en Outaouais. C’est donc
Prévost qui sera retenu pour
identifier la nouvelle municipali-
té.
Roger Landry, le 29 janvier

1973, fait donc partie du premier
conseil municipal de Prévost
avec les conseillers Marc-Henri
Lessard, Marc Gagnon, Patrice
Savard et Vincent Thorburn sous
la présidence du maire Roger
Pagé.
À la demande de plusieurs de

ses concitoyens, il se présente
par la suite à la mairie de

Prévost en 1976, poste qu’il
occupera jusqu’en 1979.
Il ne garde que de bons souve-

nirs d’un conseil qu’il qualifie
comme passablement divisé, à
trois contre trois.
Par la suite, toujours présent

dans divers organismes et dans
la collectivité, il ne reviendra en
politique municipale active que
16 ans plus tard alors qu’à la
demande insistante de certains
de ses concitoyens il se repré-
sente à la mairie , présentant des
candidats échevins dans presque
tous les districts.

Il sera maire pour une
deuxième fois de 1992 à 1996
De ses années au service de sa

municipalité, il nous livre une
longue liste de réalisations dont
il ne s’attribue pas seul la pater-
nité, expliquant qu’il travaillait
avec un conseil et qu’il s’agissait
souvent de réalisations d ‘équi-
pe.
Si on lui  demande quelles réa-

lisations lui ont permis de retirer
le plus de satisfaction ou qu’il
juge les plus importantes, il hési-
te entre plusieurs auxquelles il a
participé au fil du temps.
Il indique d’abord sa participa-

tion aux commissions munici-
pales d’urbanisme et de loisirs
qui ont dit-il permis de baliser et
d’organiser le développement
de la municipalité.
Il ne peut passer non plus sous

silence la constitution de la
Régie intermunicipale de police
de la Rivière-du-Nord qui à
l’époque apparaissait comme la
solution viable et la plus écono-
mique en ce qui concerne l’or-
ganisation des services policiers
sur le territoire.
La fermeture du Parc des

Glaces après quelques années
d’opération  l’a aussi attristé. Il
trouvait que ce concept était un
excellent outil de marketing
pour Prévost et qui était fré-
quenté par un grand nombre de
personnes en hiver, ce qui dit-il
faisait l’affaire de plusieurs com-
merçants locaux.
Enfin il est particulièrement fier

d’avoir négocié et fait signer la

première convention collective
des employés municipaux.
Abordant lui-même le sujet de

la Gare de Prévost, avec le recul,
il ne garde pas d’amertume de la
défaite par une seule voix du
référendum qui avait eu lieu sur
la question en août 1996. Au
contraire il pense que le référen-
dum a cristallisé les énergies
autour de la rénovation et de la
gestion de la Gare, redonnant à
celle-ci une place de choix telle
que nous la connaissons aujour-
d’hui.
Il relate aussi qu’il s’est impli-

qué fortement contre le projet
de bibliothèque et centre cultu-
rel de l’administration du maire
Cyr qui lui a succédé en 1998.
Il se rappelle avec humour, un

sérieux problème d’approvision-
nement en eau à Place Lesage.
Des citoyens pour faire pression
s’étaient présentés à sa résiden-
ce lui demandant de pouvoir y
prendre leur douche...
La liste pourrait s’allonger

longtemps. Il se remémore lors
de notre rencontre plusieurs
autres dossiers dont ceux des
kiosques postaux, la création de
la Société d’horticulture et d’éco-
logie, le circuit patrimonial du
Vieux-Shawbridge, l’utilisation
d’un véhicule électrique par les
services municipaux, les écono-
mies réalisées dans l’éclairage
public des rues, la réglementa-
tion sur le contrôle des pesti-
cides et herbicides au bord des
lacs  et bien d’autres.
On peut être d’accord ou non

avec les idées, objectifs et réali-
sations de l’homme politique,
mais on peut conclure qu’il est
un de nos concitoyens qui s’est
investi au service de sa commu-
nauté et qu’il aura laissé sa
marque dans l’administration
municipale de notre ville.
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Aux Berges
Fleuries

Joyeuses
Pâques

Gîte touristique

1028, rue Principale
à Prévost J0R 1T0

auberges@colba.net
www.aubergefleurie.com

(450) 224-7631
1 877 224-7631

• SHUR GAIN

• NATURAL CHOICE

• SCIENCE DIET

• EUKANUBA

• TECHNICAL

• PRO-NATURE

• 1ST CHOICE

• PRO PLAN

2919, boul. Labelle à Prévost    224-8630

Dr Simon Lachance m.v.
Dr Michael Palmer m.v.

Pour un service professionnel dans
une ambiance chaleureuse

2906, Boul. Curé-Labelle  à Prévost

Tél.: 450 224-4460 Télec.: 450 224-4376 www.hopitalveterinaire.com

www.lacapitalevendu.com COURTIER
IMMOBILIER AGRÉÉ

À St-Sauveur – dans un décor naturelÀ Prévost – À voir absolument!

Une belle familiale, spacieuse et fonctionnelle, 3 cac,
2 sdb, fenestration abondante, espace à profusion
+++– 189000$

Cottage de construction supérieure, en flanc de
montagne, 3 cac, foyer, construction 2000, clé en
main– 188000$

Bur. : (450) 227-1848
Rés. : (450) 224-7099

1 800-665-4248

Carole
LAROCQUE

agent immobilier affilié

230, rue Principale, bureau 11
St-Sauveur-des-Monts

À Prévost – Duplex

À proximité de la 117 et de l’aut. 15, rénové avec
goût, un 5.5 + un 4.5, garage. – 105000$

Comptez
sur moi !

Pour vendre
ou acheter...

M. Roger Landry

30 ans de vie municipale à Prévost

Benoit Guérin

Le 20 janvier 2003, la Ville de Prévost fêtait le 30e anniversaire de la fusion des
villages de Lesage, Shawbridge et Prévost. À la même époque l’on se rappellera
que quelques fusions municipales se sont produites tel celle de  Laval (1965) et
plus près de nous, celle de Mirabel (1971).

Nous vous présentons donc dans nos pages quelques por-
traits des hommes politiques ayant marqué ces trente der-
nières années.
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Et la femme dit : ASSEZ
C’EST ASSEZ !

Le temps est maintenant venu à vous
les femmes de crier haut et fort :
ASSEZ, C’EST ASSEZ !
Fondamentalement, l’homme est
venu sur terre pour protéger les
femmes et les enfants tout en subve-
nant à leurs besoins et pour cela on
lui a remis la force et la fierté. La
femme est venue co-créer l’espace
nécessaire pour que les enfants puis-
sent respirer en paix, on lui remit la
dignité et la noblesse. L’enfant lui,
est  venu pour s’amuser sur terre et
on lui a remis entre autre la sponta-
néité, l’innocence, l’imagination,
l’émerveillement….  
Depuis quelques années, les enfants
ont décidé de faire face à la musique
en refusant systématiquement les
anciennes structures éducation-
nelles.  Ils vont au front faisant face
à la direction, aux infirmières, aux
psychothérapeutes, aux intervenants
en santé, aux médecins et qui d’autre
encore et tout cela sous l’œil des
parents démunis par le manque de
temps et d’aide. Je demande où sont
les vrais hommes pour défendre et
protéger les enfants ?  
Présentement, je vois des hommes
passant des heures à la télévision et
dans les journaux, à parlementer,
niant toute responsabilité. Être un
homme responsable, c’est dire au
monde entier que nous les hommes,
sommes responsables de tout ce qui
arrive sur terre.  Je demande où sont
les vrais hommes pour dire cette
vérité ?  
J’entends des hommes crier leur
mécontentement dans des groupes
de parole et après je les vois se reti-
rer du groupe prétextant toutes
sortes de raisons, laissant les enfants
et les femmes seules au centre.  Je
demande où sont les vrais hommes
qui trouvent le courage de demeurer
au centre et au cœur de leur famille ?  
Je vois des enfants se faire tuer dans
une guerre d’argent où l’objectif pre-
mier est la santé financière des gens
de pouvoir.  En plus, on ose dire que
cette guerre se fait au nom de Dieu
et on demande la protection de Dieu.
C’est odieux ! Je demande où sont les
vrais hommes pour défendre et pro-
téger les enfants ?  
Le problème vient du fait que les
femmes ont donné le pouvoir de la
responsabilité à l’homme et que
l’homme présentement se perd en
faisant preuve d’irresponsabilité.
L’homme s’imagine qu’il a la toute
puissance, le tout pouvoir et la toute
gloire, qu’il se détrompe puisque la
puissance c’est la Terre qui l’a et la
gloire revient à l’Univers.
Je demande aux femmes de la terre
de reprendre le pouvoir de responsa-
bilité et d’admettre qu’elles sont res-
ponsables d’avoir laissé l’homme
réagir ainsi. Je demande aux femmes
de revenir au cœur du territoire
familial pour rejoindre les enfants.
De toute façon, vous avez suffisam-
ment de sperme en banque pour
rebâtir une nouvelle société
d’hommes et de femmes redonnant
ainsi un exemple aux enfants de la
terre.  Je demande aux femmes de se
relever avec noblesse et dignité et de
dire : Assez c’est assez !   
Si les hommes désirent absolument
aller en guerre, qu’ils y aillent et
qu’ils en finissent une fois pour
toute. Et si les hommes laissent tom-
ber leurs faux orgueils et se lèvent
avec fierté, nous ne serons jamais de
trop pour subvenir aux besoins des
êtres humains.
Moi, j’appuie les femmes dans cette
nouvelle démarche et je dis haut et
fort : ASSEZ C’EST ASSEZ !  
Normand Brisson
Essentiellement... pour vous
www.esspv.com

La rue Principale

Une vue saississante de la rue Principale à l’angle de la rue
de la Station.

Annie Depont

Lorsque la chance est bien nourrie, elle peut sourire !
Raphaël n’était pas seulement un grand peintre, il aimait aussi la

bonne chair. Le Raphaël de Prévost lui rend hommage par la qua-
lité de son art culinaire.
Non contents de collectionner les prix et reconnaissances, Annie

de Roubaix  et son équipe viennent de gagner le prix de présence
du Gala 2003 des Grands Prix du tourisme québécois région
Laurentides 
Table d’or en 2002, le restaurant prévostois vient d’entrer au

Guide DEBEUR et le Guide VOIR lui a décerné pas moins de
quatre étoiles ! Félicitations de la part de tous les gourmets et
gourmands !

Prévost encore à l’honneur,
la chance en plus !

Annie de Roubaix, la propriétaire; Rénato  Anelli, le chef et conjoint;
Raphaël Martellotti, le fils

De nos jours on distingue l’église derrière un arbre et les
autres bâtiments n’existent plus, le magasin général ayant
été détruit dans un incendie.
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2845, boul. Labelle

224-4833
• STATIONNEMENT GRATUIT •

Plus de 75 marchands
à l’intérieur

HEURES D’OUVERTURE : Samedi et dimanche - 9h à 17h   

2693A, BOUL. CURÉ-LABELLE,
PRÉVOST

MATÉRIAUX À PEINDRE

Nous fabriquons des pièces
de bois utilitaires et

décoratives.
Aussi disponible : céramique

MATÉRIEL D’ARTISTE
Tout pour la peinture

décorative

NOUVEAU, patrons français
d’auteures québécoises

Cell.:  (450) 712-2271
styllusion@videotron.ca

Tél.:  (450) 224-2272

MARCHÉ AUX PUCES LESAGE

ATELIER AVEC CAROLINE FELLIS
AUTEURE QUÉBÉCOISE

VENDREDI SOIR LES 13, 20 ET 27 JUIN
Réservez rapidement places limitées

ANIMALERIE DU MARCHÉ 569-9421

Réalisez de vraies aubaines...
Meubles, vêtements, bijoux, fleurs, parfums,
légumes, jouets, casse-croûte, etc.

SPÉCIALITÉ : Petits chiens de toutes races

A.C.L.inc.

450 752-6477

Le Parfum des Bougies

Sent-Sationnel enr.

• ARTICLES, CADEAUX

• POUPÉES DE PORCELAINE

• CHANDELLES PARFUMÉES

• HUILES ESSENTIELLES

• ENCENS «BLUE PEARL»
• GUIDE SPIRITUEL, ETC.

(450)  293-7583 

450 438-9232

Apportez-nous sur
place  votre appareil
pour une évaluation!

Accessoires,
nettoyage et
réparation de
toutes marques

Aspirateur
central, laveuses
à tapis et plus
encore...

VENTE -  ACHAT - ÉCHANGE

Vis à bois,
à métal, pour bois

traité, à toiture,
boulons, etc.

Cordes pour bateaux,
émondage

Outils variés, articles
pour la peinture

Embouts de tournevis
au carbure de 1” à 12”

Plusieurs marchands à

l’extérieur sont arrivés!

Pas croyable !
MANGEZ CE QUE VOUS AIMEZ ET

MAIGRISSEZ
avec

Thermo-lift
(sans éphédrine)

Centre d’information
Galeries Laval
Jeudi et vendredi de 10 h 30 à 16 h

Yves Gauthier
514

777-4233

Marché aux puces
Lesage Samedi et dimanche

de 9 h à 16 h

Maintenant maigrir
n’a jamais été aussi facile !

Une méthode SIMPLE et FACILE
Seulement 2 capsules par jour

• Pas de diète à mourir de faim
• Pas d’exercices exténuants a faire
• Pas de produits chimiques a prendre
• Pas de coûts exagérés à payer

CROYEZ-LE OU NON, ÇA MARCHE !

Naturel
à 100%

Livraison
disponible

Miel
et sirop
d’érable

VENTE ACHAT - ÉCHANGE

• NINTENDO, SUPER, 64
• GAME BOY, GAME CUBE
• PLAY STATION I ET II
• X BOX
• SEGA, DREAM CAST
• CARTES MAGIC

• CD MUSIQUE • VIDÉO - DVD
• GRANDS CHOIX DE FILMS XXX
• JEUX ET PROGRAMMES

D’ORDINATEURS

• OUTILS ÉLECTRIQUES
ET À BATTERIE

Vidéo
à

La Place

LaBoutique
à Louise
LaBoutique
à Louise

• ACCESSOIRE, CADEAUX
• MOBILES, MASQUES, MIROIRS, ETC.

AUSSI



18 Le Journal de Prévost — 16 avril  2003

Isabelle Sarrazin
Pâques est une fête religieuse qui

représente la résurrection de Jésus
pour les Chrétiens et la sortie du
peuple hébreu de l’Égypte pour les
Juifs. Pâques est aussi une fête
païenne qui évoque l’arrivée du
printemps. De nos jours, Pâques
signifie surtout les lapins et le cho-
colat, mais nous devons remonter
très loin pour en apprendre plus sur
ses diverses traditions.

L’eau de Pâques
Il y a de ça très longtemps, le père

réunissait ses enfants très tôt le
matin de Pâques pour aller recueillir
l’eau de Pâques dans un ruisseau
avoisinant. Cette aventure s’avérait
parfois difficile, car le ruisseau était
bien souvent encore gelé à cette
époque de l’année. Après avoir
brisé la glace, ils recueillaient une
quantité d’eau qui devait durer l’an-
née entière. Cette eau servait à bénir

la maison et à la protéger contre des
mauvais esprits. On utilisait aussi
cette eau pour guérir la fièvre.
Lorsque le père et ses enfants
retournaient à la maison, la femme
qui les attendait leur servait du jam-
bon, des oreilles de crisse, de même
que du sirop d’érable.

Les œufs
L’œuf est sans doute le plus ancien

et le plus universel symbole de vie
et de renaissance. Déjà à la préhis-
toire, en Ukraine, on décorait des
œufs en l’honneur du printemps qui
arrivait, c’était une activité rituelle
pour les gens. Les Ukrainiens

n’étaient pas les seuls à peinturer
des œufs, les Égyptiens et les Perses
le faisaient aussi. Ils décoraient les
œufs avec des couleurs rappelant le
printemps et les offraient à leurs
proches pour signifier le renouveau
de la vie.

La chasse aux œufs
La tradition voulait que la veille de

Pâques, on creuse un nid dans le
jardin pour accueillir le lapin de
Pâques en lui laissant une carotte en
guise de présent. Pendant la nuit, le
lapin passait et mangeait les carottes
en déposant en échange des œufs
en chocolat. Le lendemain matin, les
enfants récoltaient les œufs.

Pâques et ses traditions

Votre hôte
Nicole 

Réservation ou commande pour apporter  450 224-4227

Permis

d’alcool

Fine cuisine libanaise

pour Pâques
(agneau pascal)

Réservation

Cuisine
Santé
TABLE

D’HÔTE

ACCÈS DIRECT AU PARC LINÉAIRE FAUBOURG DE LA STATION • 3029, BOUL LABELLE À PRÉVOST 

MENU SPÉCIAL

Hrs d’ouverture : Dimanche au mercredi de 11h à 21h • Jeudi au samedi de 11h à 22h

Donnez un
style inédit à votre résidence

224-8617
Faubourg de la station  3029, boul. Labelle à Prévost 

Notre équipe réalisera vos projets

• murales
• portes d’armoires,
d’entrées ou
françaises

• fenêtres, verrières

Conception personnalisées
Réparation

Idées cadeaux
Fourniture  -  Cours

224-2337
Faubourg de la Station, 3029, boul. Curé Labelle à Prévost

Café • Bistro • Bar •  Café • Bistro • Bar • Café • Bistro • Bar

Venez
découvrir

nos déjeuners
santé

SPÉCIAL

2999$

Coupe et
mise en plis

SPÉCIAL

3999$

Facial

COUPON COUPON

FAUBOURG DE LA STATION 
3029, BOUL LABELLE À PRÉVOST 

224-1551
224-9092

Pour Elle - Lui et les petits



Quarante jeunes provenant de
tous les coins de la province ont
reçu leur certificat de niveau argent
des mains de Son Excellence, l’ho-
norable Lise Thibault, lieutenant-
gouverneur du Québec.

Pour obtenir un des trois Mérites
(Bronze, Argent ou Or), les partici-
pants doivent relever des défis per-
sonnels dans quatre secteurs : servi-
ce communautaire, expédition,

conditionnement physique et habi-
leté. Pour se qualifier au niveau
Argent, les participants doivent s’im-
pliquer pour une période minimale
de 45 heures au sein de leur com-
munauté, pratiquer une habileté
pendant 12 mois, accumuler 40
heures de conditionnement phy-
sique réparties sur 20 semaines et
participer à une expédition de trois-
jours et deux nuits.

Parmi ces jeunes, Élyann Périard-
Fournier, de Prévost a reçu son cer-
tificat, en participant dans le cadre
du Mouvement des Cadets du
Canada. Pour se qualifier, elle  a
accumulé 48 heures de service com-
munautaire en participant aux
levées de fonds de l’Escadron 682
Laurentides à Saint-Jérôme et en
enseignant aux plus jeunes cadets,
lors des soirées d’instruction du
lundi soir. Capitaine de l’équipe de
biathlon de l’escadron, elle a satis-
fait aux exigences de conditionne-
ment physique en s’entraînant régu-
lièrement et en se qualifiant aux

compétitions régionales et provin-
ciales. Pour l’habileté, Élyann a
continué à pratiquer la trompette
avec l’Harmonie Polyvalente Saint-
Jérôme. Finalement, elle a effectué
son expédition lors d’un examen
pratique de survie en forêt, alors
qu’elle suivait un cours d’instructeur
en survie au Centre d’Instruction
d’Été des Cadets de l’Aviation de
Bagotville. Cette évaluation compor-
tait un solo et une survie en équipe,
où les cadets devaient passer plu-
sieurs jours en forêt avec un maté-
riel restreint.

Il a précisé que c’est grâce à
des subventions de la Ville de
Prévost, du C.L.D., du C.L.E.,
Ressources humaines Canada
que le TCP a pu demeurer actif.
«Mais il est impératif pour le

futur, a ajouté M. Joubert, que la
ville maintienne sa participation,
que le Ministère des Transports
du Québec ou que la MRC
contribuent au financement
futur de ce service. »
Le territoire desservi par le TCP

comporte 45 points d’arrêts à
Saint-Jérôme et trois autres à
Saint-Sauveur. Dans le territoire

urbanisé, les arrêts ont été amé-
nagés aux intersections, kios-
ques postaux, aux boîtes pos-
tales ou certains commerces. De
plus, en 2003, le service expéri-
mente la réservation des trans-
ports deux heures à l’avance de
9h à 16h. On communique avec
le TCP au 224-8800.
Il a mis en évidence que ce ser-

vice prendrait son expansion, si
on réduisait les délais de réser-
vation, et si des panneaux de
signalisation s’étaient installés
aux points d’embarquement. En
outre, il a souhaité qu’un service

de transport adapté vienne com-
pléter ce service.
Monsieur Joubert a exprimé sa

reconnaissance à tous les
membres ainsi qu’à ses collabo-
rateurs et collaboratrices immé-
diats tant du conseil d’adminis-
tration que des compagnies de
taxis qui réalis.nte un travail
remarquable. Finalement, il a
félicité la directrice du TCP,
Madame Louise Bourgeois, en
témoignage de « son engagement
personnel et de son profession-
nalisme qui sont allés bien au-
delà des exigences de l’emploi
Nous lui sommes redevables
pour une bonne part de la réus-
site de l’année écoulée ».
Le conseil d’administration du

TCP est composé, outre du pré-
sident, Monsieur Jean-Pierre

Joubert, de M. Marcel Morin, de
M. Sylvain Paradis, conseiller
municipal, trésorier, de Mme
Lucie Juneau Marchand, secré-
taire, et de M. Élie Laroche.
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AVIS PUBLIC

Entrée en vigueur

Lors de la séance tenue le 10
mars 2003, le conseil municipal
a adopté le Règlement 310-57-
1-1, intitulé : " Amendement
règlement de zonage 310 tel
qu’amendé " (Agrandissement
de la zone H-209 / secteur
Domaine des Patriarches –
Annulation de la zone P-351 /
intersection rue Principale et
boulevard du Curé-Labelle –
Superficie logement d’appoint).
Ce règlement est entré en
vigueur le 19 mars 2003, après
avoir reçu l’approbation de la
Municipalité régionale de comté
de La Rivière-du-Nord, en vertu
d’un certificat de conformité tel
que prévu par la Loi sur l’amé-
nagement et l’urbanisme et
peut être consulté à la Mairie de
Prévost, sise au 2870, boulevard
du Curé-Labelle, durant les
heures de bureau.

DONNÉ À PRÉVOST, CE 17e
JOUR D’AVRIL DEUX MILLE
TROIS.

Réal Martin
Directeur général et greffier

Pour un meilleur
environnement

FORMATION SUR LE
COMPOSTAGE DOMESTIQUE

Il y aura une soirée d’information
gratuite, à l’hôtel de ville de Prévost,

2870, boulevard du Curé-Labelle.

Le mardi 6 mai 2003
à 19h

Le coût régulier de La machine à terre est de 46$.
Mais si vous réservez immédiatement votre
place, le coût sera de 32$ (taxes incluses)

pour les 100 premières personnes,
On réserve en composant le 224-8888 poste 221

(payable par chèque le soir même).

À TOUS LES RÉSIDENTS DE PRÉVOST

Une initiative de la Ville de Prévost et du
Comité d’environnement de Prévost.

Élyann Périard-Fournier de Prévost se
distingue au prix du Duc d’Édimbourg
Serge Fournier
Le 22 mars dernier, avait lieu à l’Hôtel du Parlement de
Québec, la remise annuelle des certificats de niveau
Argent du programme Le prix du Duc d’Édimbourg Défi
Jeunesse Canada.

Jean Laurin
Depuis la création du Transport Collectif de Prévost en avril 2002, ce nouveau
service public communautaire compte 158 membres et il a effectué 859 déplace-
ments au 31 décembre 2002, a dit M. Jean-Pierre Joubert, président de cet orga-
nisme, lors de sa 2e assemblée annuelle.

M. Jean-Pierre Joubert.

Le transport Collectif de Prévost

Un service public en pleine expansion

Élyann Périard-Fournier reçoit son certificat de niveau argent des mains de
Son Excellence, l’honorable Lise Thibault, lieutenant-gouverneur du Québec.



Il ne faut pas jouer à l’autruche et
admettre que notre mode de vie
moderne est de plus en plus casa-
nier. On hésite à quitter le nid

douillet que représente la maison.
C’est encore plus vrai pour les
jeunes qui ont des centres de diver-
tissements complets dans le confort

de leur foyer. Gamecube, ordina-
teur, cinéma maison. Pourquoi sortir
quand on a tout ce qu’il nous faut
sans avoir à se déplacer ?
Malheureusement, ce confort maté-
riel n’aide en rien la socialisation de
nos jeunes. La plupart de ces activi-
tés peuvent pleinement se passer de
compagnon, surtout pour ceux qui
détestent perdre. C’est ici que les
camps de jour sont efficaces. Éloi-
gné de ses activités habituelles, l’en-
fant doit trouver de nouvelles
manières de passer le temps. Et
croyez-moi, ce n’est pas le choix
d’activités qui manque! Pour ceux
qui veulent aider leur marmaille à
développer de nouveaux points
d’intérêts, il existe une multitude de
camps, tous plus intéressants les uns
que les autres. Les camps théâtre,
les camps musicaux, ceux d’immer-
sion en anglais, les camps qui effec-
tuent des sorties surveillées, comme
la Ronde ou les cascades d’eau. Il y

a également les camps scientifiques
et même des camps se rapportant
au cirque. Naturellement, ces camps
spécialisés sont généralement plus
onéreux que les camps génériques
qui ne se concentrent pas dans un
domaine précis, mais qui servent
plutôt à éveiller la curiosité des
jeunes. Plusieurs parents hésitent
avant d’inscrire leur marmot dans un
camps de jour. Après tout, l’été c’est
fait pour les vacances et non pour
apprendre de nouvelles choses. Et
bien chers parents en proie au
doute, ne vous inquiétez plus!
L’expérience d’apprentissage est
totalement différente dans les
camps. Les devoirs sont rares, les
récréations nombreuses et la plupart
du temps, cela se passe à l’extérieur.
De plus, de
n o m b r e u x
parents se ren-
dent vite compte
que fiston a
beaucoup plus
de choses à
raconter en reve-
nant à la maison
qu’après une
journée de clas-
se normale. Des

amitiés se nouent durant ces activi-
tés et parfois même, les jeux vidéos
sont moins intéressants au retour.
Donc, n’hésitez plus, que cela soit
dans un camp de la ville où ils pour-
ront peut être se découvrir une pas-
sion ou un nouveau talent ou enco-
re dans un camp spécialisé pour
développer davantage ce talent au
sein d’un environnement différent,
inscrivez vos enfants. Ne serait-ce
que pour les souvenirs qui resteront
gravés dans leur mémoire ou pour
le sourire de plaisir qu’ils aborde-
ront lorsqu’ils reviendront à la mai-
son la tête pleine d’images et le
cœur plus ouvert sur ce qui les
entoure. Il ne faut pas oublier que
partir, c’est grandir!
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Plaza Prévost, 2899, boul. Curé-Labelle à Prévost

Heures d’ouverture :
Du lundi au jeudi de 9h à 18h 30, vendredi de 9h à 20h,
samedi de 9h à 17h, dimanche fermé

224-9922

Grande variété
de chocolats
belges

Chocolats
maisons peints
à la main

• Pâtisseries et gâteaux divers
• Produits du terroir – MIEL, HUILE, PRODUITS SANS SUCRE, ETC.
• Mets cuisinés sur place frais et surgelés

Joyeuses
Pâques
à tous
nos clients

AUSSI

Studio Harmonie Santé DL

Diane Lafortune
• Homéopathe - Maître de Reiki
• Électrolyse, Esthéticienne (faciaux, épilation)depuis 1970

1083, des Anciens à Prévost
(450) 224-5514 Membre du syndicat professionnel des

homéopathes du Québec (CSN-FPPSCQ)

Arousse
Marie-Noëlle Villeneuve

Michel Brière
PROPRIÉTAIRES450 224-9055

3015, BOUL. LABELLE (117) À PRÉVOST

AMEUBLEMENT COMPLET

LIVRAISON ET MISE

DE CÔTÉ GRATUITE*

MATELAS • LIT D’EAU •
FUTON

2140-2, BOUL. LABELLE, LAFONTAINE (ST-JÉRÔME) • (450) 438-6660

* CERTAINES CONDITIONS S’APPLIQUENT *PHOTO PEUT DIFFÉRER

SPÉCIAL

Matelas mousse 39”

69$

Base et futon

à partir de 199$

Chaise berçante

199$POUF
GRATUIT

Lit mural 
Spécial Démo

à partir de 999$

Pascal Lapointe

Pendant de longues années, camp de jour était synonyme
d’exil pour les enfants et de vacances pour les parents.
Mais les temps ont bien changé.Aujourd’hui, les camps de
jour représentent pour certains enfants une période cru-
ciale de leur développement.

Restaurant

Pourquoi sortir quand on a tout ce qu’il nous faut sans avoir à se déplacer ? 

Dehors les jeunes

Le plaisir des
camps d’été

Pendant deux semaines, Cédric
devra abandonner son ordinateur et
son Playstation 2 pour faire des acti-
vités de plein air. En faisant ses
bagages, il tenta bien de cacher son
GameBoy entre deux chandails,
mais sa mère le trouva et Cédric par-
tit pour le camp sans jeu vidéo.

Pendant le trajet en autobus qui
devait l’amener au fond des bois
pour deux semaines, le jeune gar-
çon ne cessait de se répéter : «Mes
parents me détestent, c’est certain.
Comment peuvent-ils me faire ça ? »
Lorsqu’il arriva dans la petite cabane
qui lui servait de chambre, il était
plus que jamais convaincu de la

haine que lui portaient ses parents :
il n’y avait même pas de télé ! Cédric
se trouvait dans un dortoir avec trois
autres garçons qui adoraient la natu-
re et les sports. Ceux-ci lui racontè-
rent qu’à la fin du séjour, ils
devraient participer à une course
d’obstacles et qu’ils seraient en com-
pétition contre les garçons des
autres cabanes. 

La première semaine que passa
Cédric au camp fut catastrophique.
Il est tombé du canot, s’est fait pour-
suivre par des abeilles et a déchiré
son pantalon en tentant de monter
dans un arbre. Cependant, la secon-
de semaine a été beaucoup plus

amusante, Cédric et ses camarades
ont commencé à s’entraîner pour la
course à obstacles. Au début, Cédric
n’était pas très enthousiaste, mais
quand il a vu les épreuves qu’il
aurait à traverser, il a bien vite
remarqué que tout cela ressemblait
en tous points aux jeux vidéos aux-
quels il jouait des jours entiers.

Il devrait courir, escalader des
murs, se déplacer avec une corde de
Tarzan et même se battre avec des
fusils à eau. Cédric s’amusait telle-
ment qu’il ne voulait plus arrêter de
s’entraîner et lorsque la journée de
la compétition arriva, il était prêt. Ce
jour-là, Cédric donna plus que son
maximum, il courait, grimpait et
s’amusait. Malheureusement, son
équipe ne remporta pas la victoire,
mais ça lui importe peu, il a fait son
possible et compte bien prendre sa
revanche l’année prochaine !

Isabelle Sarrazin

Cédric a huit ans, mais il déteste jouer dehors, tout ce qui
l’intéresse, ce sont les jeux vidéos. Vous pouvez imaginer
son désarroi lorsque ses parents lui ont appris qu’ils
l’avaient inscrit à un camp d’été.
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Depuis la nuit des temps… Un
peu sombre comme début, je
recommence ! C’est vers l’an 1871
que fut conçue l’ancêtre des fosses
septiques actuelles par l’illustre
Jean-Louis Mourras. Fasciné par la
chose, mais aussi écœuré d’avoir à
trimballer un pot de chambre enco-
re fumant, il créa pour nous ce qui
allait devenir le cauchemar du prin-
temps. 

Immanquablement, l’eau suit son
cours, et c’est à travers des champs
d’épuration vieillissants et d’anciens
puisards qu’elle se contamine et se
corrompt au lieu de s’épurer. Pas
étonnant qu’elle se jette du haut du
premier puits et qu’elle tente de se
laver dans la nappe phréatique.
Certains, incapables de voir cette
eau souffrir, ont cru bon lui faciliter
la tâche en créant, de mains de
maître, un accès moins onéreux,
mais plus pernicieux, vers la plage
la plus proche.

Dans le lac, dès l’arrivée des pre-
mières gouttes d’eau ainsi traitée,
c’est la folie furieuse. Les plantes
aquatiques se bousculent, un phos-
phate par ci, un phosphate par là;
des lentilles d’eau presque myopes

aux nénuphars bien gonflés, tout le
monde est rassasié, le temps d’une
photo-synthèse et elles s’endor-
ment jusqu’au prochain déjeuner. 

Tout le monde s’endort? Oups, on
avait oublié les coliformes. Bien
blottis dans quelques gouttes, ils
nous guettent et nous épient. Le
coliforme fécal, quant à lui, attend
la première gorgée pour nous faire
connaître les aléas de la turista.

Finies les vacances
L’ensemble des problèmes occa-

sionnés par Jean Louis a suscité
l’éveil des élus municipaux qui ont
entrepris, depuis un certains temps,
la mise à jour des vidanges de
fosses septiques. Les résultats
étaient prévisibles. Plus de 20% à
30% des résidences répertoriées se
sont vues décerner un constat d’in-
fraction. Plusieurs étaient mérités,
d’autres un peu moins biens étu-
diés, mais ce n’était plus une ques-
tion de choix, la santé de l’eau vaut,
à elle seule, bien plus que milles
mots. Par conséquent, la ville se
devait d’agir.

Certains pourront qualifier l’opé-
ration d’emmerdante, mais tous

devraient se rallier à la pertinence
des actions entreprises, car les cas
de décès sont rares mais ce type de
bactéries cible tout particulièrement
nos aînés, qui sont malheureuse-
ment trop souvent les témoins
silencieux de notre indifférence.

Pour toute information supplé-
mentaire concernant les problèmes
reliés aux fosses septiques, vous
pouvez communiquer avec
Monsieur Christian Viau, inspecteur
à l’environnement, au 224-8888
poste 237 ou 246 ou par Fax au
224-3024.

Quelques astuces pour
garder votre fosse en santé
Faites de petite brassées de lavage
plutôt qu’une grosse, ce qui sur-
charge votre fosse.
Ne laisser pas couler l’eau du robi-
net inutilement (ex. lorsque vous
vous brosser les dents).
Prenez deux douches au lieu qu’un
bain.
Il n’est pas nécessaire de tirer la
chasse d’eau a chaque utilisation.
Ne déneigez pas votre fosse, la
neige l’isole et garde les microbes
au chaud, ce qui favorise le traite-
ment des boues.
Ne vidangez jamais d’hydrocarbure
dans la fosse (essence, diluant à
peinture, etc.)

Lorsque vous aseptisez votre puits
de surface, réduisez au minimum la
quantité d’eau chlorée qui attein-
dras la fosse.’
Le papier mouchoir se décompose
mal dans la fosse septique, la tenta-
tion est trop grande si vous dépo-
sez la boîte sur le réservoir de la
cuvette.

Analyse bactériologique de
votre eau

L’eau est contaminée par la pollu-
tion organique naturelle (bactéries).

Elle ne change ni de goût, ni
d’odeur, ni de couleur, mais peut
quand même rendre malade selon
le type et la quantité de microorga-
nismes qu’elle contient. L’eau utili-
sée pour la consommation ne
devrait pas contenir de coliformes
fécaux associés aux rejets humains
et animaux. Par mesure de préven-
tion, il est suggéré d’effectuer une
analyse de votre eau de puits deux
fois par année (printemps et été).

Comité consultatif en environnement de la Ville de Prévost

Un pacte avec Faust ou l’impact d’une fosse
Stéphane Parent et Claude Bourque

S’il fallait un jour offrir notre âme à Dieu, nul doute que
nous aurions pris soin de l’astiquer, mais pour ce faire,
encore faut il avoir recours à de l’eau propre.

Jeunes et moins
jeunes s’étaient don-
né rendez-vous pour
entendre la chanteu-
se Julie-Anne. Celle-
ci en possession de
tous ses moyens a
ravi un auditoire
varié avec un réper-
toire constitué en
première partie
d’airs de comédies
musicales et de ca-
baret puis en secon-
de partie, de chan-
sons françaises. Son
énergie débordante et sa
personnalité attachante

furent bien appréciés de
tous ses admirateurs.

Commentaires

Julie-Anne, pleine d’énergie

Musique au cœur 
Le 17 avril pour Musique au

cœur fait de nocturnes, d’études et
de danses avec en plus une impro-
visation toujours appréciées des
mélomanes présents. Notez bien
qu’à la demande générale, une
supplémentaire bien spéciale de
Musique au cœur sera présentée le
jeudi 15 mai alors que la coloriste
Sylvie Beaudoin réalisera une toile
en direct pendant que Jorge Gomez
Labraña interprétera pour une rare
fois ses propres œuvres.

Série jazz
Le 24 avril, le jazz latin et le jazz

fusion vous attendent. Présentée
avec brio par le tromboniste Raoul
Cyr et ses complices Michel
Dubeau, Jean-François Barbeau et
Camille Landry avec en plus, un
invité surprise, cette série s’avère
un grand succès. 

Sortez votre ado 
N’oubliez pas que le programme:

«Sortez votre ado » auquel participe

Diffusions Amal’Gamme s’applique
pour ces concerts. Ainsi, un adulte
paie son entrée au prix régulier et
l’enfant ou l’adolescent l’accompa-
gnant peut entrer gratuitement. (Un
enfant ou ado par adulte).

Site internet
Les gens peuvent consulter la

programmation de Diffusions
Amal’Gamme à l’adresse suivante :
www.ville.prevost.qc.ca/centrecul-
turel.html

Un pianothon
dans la tourmente
Dame Nature s’est faite capri-

cieuse et n’était pas au rendez-
vous de ce 9e pianothon-don du
Centre culturel et communau-
taire de Prévost. Cela n’a pas
empêché les artistes et un
public moins nombreux dans
les circonstances de se rencon-

trer pour un plaisir à chaque
fois renouvelé.

Diffusions Amal’Gamme re-
mercie de tout cœur tous ces
artistes du petit au plus grand
du plaisir qu’il nous ont procuré
à cette occasion.

Dates à retenir

«Nous n’héritons pas de la Terre de nos ancêtres, mais nous l’empruntons
à nos enfants ». ( A. de Saint-Exupéry)



Ces jeunes artistes ont eu la chan-
ce de se faire connaître durant plu-
sieurs semaines par des millions de
téléspectateurs et par autant d’inter-
nautes. On sait que le plus difficile
dans ce métier est de se faire un
nom, dans le cas de ces académi-
ciens, leurs noms sont connus par-
tout mais leurs visages également. Il
est évident que cette popularité ins-
tantanée doit choquer plusieurs
interprètes qui doivent faire le pied
de grue pendant des heures pour
quémander la chance de peut-être
se faire entendre par quelqu’un qui
pourrait un jour être intéressé par
un nouveau talent. Ce qui m’appa-
raît encore plus choquant, c’est le
fait que l’on semble utiliser les
vedettes de Star Académie à des fins
publicitaires. Les vêtements sont
une gracieuseté d’une boutique
dont le nom m’échappe, les repas
sont préparés par le service de trai-
teur du coin, les produits cosmé-
tiques proviennent de la collection
xy et le transport en autobus de luxe
est fourni par une compagnie
connue. Toute cette publicité ou ces

commandites sont omniprésentes
tout comme le chandail noir déjà vu
quelque part. Je me demande com-
bien d’argent reçoivent les partici-
pants pour toute cette réclame ?

Une formule
trop publicitaire

Et cela ne s’améliore pas durant
les galas du dimanche. Je ne sais pas
si vous avez remarqué mais tous les
artistes invités ont quelque chose à
promouvoir : une série de spectacles
ou un nouveau disque. Je ne veux
pas diminuer la générosité de ces
vedettes, mais quand je vois Julie
Snyder venir saluer l’artiste invité en
mettant bien en évidence la pochet-
te du nouvel album, je me sens mal
à l’aise pour l’académicien qui vient
de se vider les tripes pour offrir la
meilleure performance possible.
Personne ne peut nier le succès de
Star Académie, mais le format info
pub serait peut-être à repenser pour
la prochaine mouture. Je ne crois
pas que le public va se désintéresser
de l’émission si une plus grande
place est accordée aux perfor-

mances et aux sentiments des parti-
cipants.

Les gros sous, pour qui ?
Si vous le voulez bien, j’aimerais

aborder un dernier point sur l’émis-
sion, ensuite je vous promets de ne
plus vous casser les oreilles… jus-
qu’à la prochaine saison ! Des
chiffres avancés par plusieurs
médias font état du nombre d’ap-
pels reçus par Star Académie. On
parle d’approximativement 1 mil-
lions de participants, 1 million ! Loin
de moi l’idée de juger les gens qui
votent pour leur préféré(e), moi-
même je dois me faire violence tous
les dimanches pour ne pas prendre
le combiné. Que voulez-vous, je
crains que mon vote puisse faire
une différence entre la victoire et la
défaite de Wilfred. Oups ! Et bien au
diable l’objectivité, vive le « Singing
Lobster ». Sérieusement, j’avoue qu’il
est aisé de se laisser prendre au jeu,
il est si facile de voter et la différen-
ce sur la facture de téléphone à la
fin du mois est si minime. Payer 42$
au lieu de 40$, ça n’empêche per-
sonne de dormir. C’est au niveau
des valeurs véhiculées derrière ce
geste en apparence si banal que le
doute m’assaille. Chaque semaine,
on peut lire dans les quotidiens des

histoires de parents tentant par tous
les moyens de sauver la vie de leurs
enfants ou du moins, de leur rendre
l’existence plus supportable. Les
factures de médicaments qui s’accu-
mulent, les absences de plus en plus
fréquentes de chez l’employeur. La
situation est encore plus pathétique
dans les régions éloignées. Les
enfants doivent souvent se faire trai-
ter à Montréal ou à Québec, les
parents se voyant obligés soit de
partir avec le petit, laissant leur
emploi, soit de se voir séparé de
leur progéniture durant de longues
semaines. Vous vous demandez
sans doute où je veux en venir. C’est
fort simple, 1 million de votes à
1 dollar le vote. Des commerces qui
donnent 1 dollar par brochette de
poulet vendue pour acheter des
votes, des maires qui offrent de l’ar-
gent pigé à même les coffres de la
municipalité pour voter. Je ne sais
pas pour vous, mais je crois, bien
humblement, qu’il existe des per-
sonnes qui ont sans doute beau-
coup plus besoin de cet argent que
Québecor. Et si cela ne vous
convainc pas, vous pouvez toujours
vous demander si votre vote est
vraiment comptabilisé. Pour ma
part, je n’ai jamais su le résultat
venant des votes du public ! 

5$ pour les 15 pre-
miers mots et 30¢
du mot additionnel,
payable par carte de
crédit ou en argent
comptant

téléphonez à Fernande au 224-1651
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Me Paul Germain
NOTAIRE et CONSEILLER JURIDIQUE

861, rue de l’École à Prévost

(450) 224-5080
Télec.: (450) 224-8511

Salle de réceptions
pour toutes occasions

dans un décor
rustique et chaleureux

• tournois de golf • réunion
• mariages • baptême •

Disponibles du 1er mai
au 31 octobre

PERMIS D’ALCOOL
Menu personnalisé à votre goût

Communiquer avec Danielle Gauthier

450 224-2626

Club de golf Shawbridge Inc.

Télec :
224-2829

Serge Fortin

INFORMATIQUE

Commercial et industriel

224-2500

FIXFIXORDI-

webmaster@ordi-fix.com

Pascal Lapointe
L’aventure de Star Académie tire à sa fin. Le grand
gagnant ou gagnante sera bientôt connu, mais tous
les participants sont déjà vainqueurs.

Benoit Guérin
La  Maison Aloïs Alzheimer des

Laurentides qui a pris naissance en
janvier dernier entreprend diverses
activités d’autofinancement qui lui
permettront d’amasser des fonds
pour réaliser le projet de construc-
tion d’une résidence communau-
taire pour personnes atteintes de
la maladie d’Alzheimer au stade
précoce.

Marchethon
L’une des premières activités est

un marchethon qui aura lieu du 28
mai au 1er juin prochain.  Des mar-
cheurs partiront de Mont-Tremblant
le mercredi  28 mai et continueront
chaque jour pour terminer leur par-
cours le dimanche 1er juin à
Blainville.

Les marcheurs passeront à Prévost,
samedi, le 31 mai, vers l’heure du
midi. Ils auront quitté la gare de Ste-
Adèle (Mont-Rolland) vers 9 heures

et sont attendus à la Vieille gare de
Saint-Jérôme vers 15 heures.

Les personnes intéressées à se
joindre aux marcheurs et à se faire
commanditer peuvent contacter le
responsable, Denis Samson, à 436-
4797. Ceux qui n’auront pas de
commanditaires seront invités à ver-
ser un don pour couvrir leurs frais
d’inscription.

À la même occasion, il y aura aussi
des cyclistes qui effectueront le
même parcours.

L’événement avait été tenu en
2001 et avait généré des revenus de
3 300 $ et l’on espère doubler ce
montant cette année.

Des soins de santé
Une autre façon de contribuer au

financement de la Maison tout en se
gâtant est de participer à des soins
de santé, soit par un spa facial, spa-
maquillage ou en recevant un mas-
sage complet. Ces services vous

coûteront respectivement 30$, 50$
et 45$. Par ailleurs vous recevrez un
reçu d’impôt pour  50% de la valeur
des soins choisis. Cette activité aura
lieu les 26 et 27 avril et les 17 et 18

mai prochain.  Pour plus d’informa-
tions et pour réservations, contactez
Sophie Allaire à 430-7392 ou Conrad
Lebel à 438-1749.

Le marchethon de la maison
Alzheimer passera à Prévost

Le groupe de bénévoles organisant l’activité de financement massage et spa facial-
maquillage au bénéfice de la de la Maison Aloïs Alzheimer. Sylvie Corbin, Anne
Béïque, Conrad Lebel, Francine Gauthier, Jo Anne Gosselin, Sophie Allaire, Richard
Larouche, Marie-Andrée Denault, Solange Moreau et Jean-Luc Pilotte.

Tarot passé, présent, futur. Faire revenir l'être cher,
talismans, amulettes. (450) 224-9474 

Peinture. Pour vos travaux de peinture bien faits
avec minutie. Estimation : (450) 530-1038

Robe de mariée, satin,  roses perlées brodées, gran-
de traîne 500,00$ Valeur 1200,00$  Crinoline, voile
565-9920

Carrière à domicile. Osez réussir. Appuyé par une
équipe dynamique. Temps plein ou partiel
1-877-789-2703

Augmentez votre niveau d'énergie en perdant du
poids. Programme naturel, résultat garantie. 1-877-
789-2703

Tupperware Contenants de rangement, frigo, congé-
lation, micro-ondes, jouets etc.. Aimeriez-vous rece-
voir le catalogue et spéciaux pour acheter du
Tupperware? ou une présentation vous intéresse ?

Cadeaux, rabais. Appelez Diane Garand (450) 224-
8277. diane@my.tupperware.ca

Atelier ou entreposage, 1000 pc, 2e étage,
250$/mois non équipé. 224-1787.

Garage, 460$/mois (+ taxes) 1100pc, libre. 224-1787.

Star Académie

Un bon spectacle, mais englouti par une stratégie
de marketing axée sur l’argent

Pour vos annonces classées, 
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450 431-7773
1292, DES ORMES, DOMAINE LAURENTIEN À PRÉVOST

Harmonie 
Coiffure

Sheila David
Spécialiste en coloration
Produit professionnels REDKEN

Styliste depuis
plus de 20 ans

450 432-7822
2226, BOUL. LABELLE À ST-JÉRÔMEwww.musiquechristianraymond.com

Le Son d’Aujourd’hui

Avril 2003  plus de 35 % des inscriptions ont été faites 
Le symposium de peinture de la gare de Prévost est rendu à sa 6e édi-

tion. L’année dernière plus de 70 peintres ont participé et nous croyons
atteindre cette année un nombre record de participants. La population
qui nous a visités a été plus nombreuse que les années passées ce qui
nous encourage à faire de cette activité un succès encore plus grand.

La période des inscriptions se termine le 30 juin : n’attendez pas la
dernière minute ! Pour participer il s‘agit de s’inscrire le plus tôt pos-
sible soit en se procurant un formulaire à la gare de Prévost, soit en
communiquant aux numéros suivants¸ 450-675-1829, 450-224-8056. Sur
le site internet www.inter-actif.qc.ca/symposium vous pouvez vous pro-
curer le formulaire d’inscription et les règlements régissant l’activité du
symposium 

6e symposium de peinture
de la gare de Prévost

du 28 juillet au 3 août 2003

Exposition de peinture 

Marcelle Robitaille et ses élèves
Durant le mois de mai 2003

Il y aura vernissage des œuvres de Marcelle Robitaille le 4 mai 2003 de
13 h à 16 h  à la gare de Prévost 

Marcelle Robitaille réside à Prévost. Elle participe au Symposium de
Peinture de la gare de Prévost depuis  1999. Une de ses œuvres fut choix
du public en 2001

Le vernissage des œuvres de ses élèves sera le 18 mai 2003 de 13 h à
16 h. Les élèves participants sont, Paul Leclerc, Gérard Guillemette,
Mariette Alain, Carole Gagnon, Jeanette Massé, Huguette Tremblay,
Pierrette Sauvé Michèle Maurice, Ginette Burquel, Lorraine Lefebvre,
Danielle Aubin, Gisèle Issa, Nicole Coutu.

Marguerite Morin

Pour la paix
Pour la paix, je viderais mon porte-monnaie si de l'argent, il y avait,
puisque c’est de cela qu’il est question.
Pouvoir contrôle possession. C’est pas drôle.
j’ai le cœur qui saigne devant la détresse humaine.
Pourquoi tant de haine, de souffrance, de peine.
Prends ma main Jésus, écoute-moi Jéhovah.
Je vous en prie Vishnou, Grand-manitou, Bouda, Allah !
Regardez en bas, dans qu’elle merde on se débat !
Dieu est un, et nous sommes tous frères dans les bras de la Terre.
Nous qui sommes ici pour fleurir notre paradis.
Jardiniers d’amours, en quête de notre déité, face à l’éternité.
Nous pillons notre monde. C’est immonde.
L’amour se terre sous terre, pour faire place aux bouldozeurs
aux bombes qui tombent à la tonne, ça pardonne plus,
on court dans les rues, on crie, on pleure. On a soif, on a peur, on a faim, le bonheur est loin pour certains.

Les mots simples pour le dire

Annie Depont

À la gare de Prévost, les
soirées poésie et mu-
sique s’intensifient en
nombre et en qualité des
intervenants, sous la
houlette de Jean-Pierre
Durand.
La dernière soirée, qui a eu

lieu le 12 avril dernier a rassem-
blé une trentaine de personnes

au rez-de-chaussée de la Gare
dans une ambiance tour à tour
joyeuse et grave. Jocelyne
Langlois, initiatrice de cet événe-
ment bimestriel, était présente.
Plusieurs associations de cro-
queurs d’images, de notes et de
mots étaient représentées, telles
l’Association des Auteurs des
Laurentides, le groupe d’écriture
Plumage et Passage d’Artistes.
De fort beaux talents se font
connaître au cours de ces soi-

rées gratuites et ouvertes à tous,
tandis que des artistes plus che-
vronnés partagent généreuse-
ment leur pratique et leur temps,
juste pour le plaisir….

Témoignage de Line Dicaire
Quelle belle soirée en compa-

gnie de tout ce beau monde. J'ai
adoré. J'aime bien ces endroits
tout simples où les oreilles se
dressent au passage des inter-
lignes. 

L’endroit le
plus branche
de Prévost :
la gare

PASSAGE D’ARTISTES

Avril 2003 : Hommage à M. Marcel Morin

La réussite de l’accueil à la gare

Né à Prévost en 1930, membre
d’une famille de dix enfants
dont les parents Émilien Morin
et Dora Beausoleil furent très
fiers. À son tour Marcel unit sa
destinée à Micheline Lachance
pour fonder une famille avec
quatre enfants.
M. Morin a une vie très active,

propriétaire d’un garage à
Prévost pendant vingt ans ensui-
te chauffeur d’autobus scolaire
durant douze ans, il est aussi
impliqué au niveau communau-
taire. Les cadets de l’air, le club
Optimiste et plusieurs autres
font partie de ses occupations.

Deuxième vie de Marcel
Plus tard arrive le jour de la

retraite et malheureusement sa
santé décline et apparaît une
dégénérescence oculaire qui
entraîne l’interdiction de condui-
re son automobile. Malgré cela
Marcel ne se laisse pas abattre, il
pratique le vélo, il fait partie du
c.a. du transport collectif de
Prévost, à la gare de Prévost il
est responsable de la soupe et
assume l’accueil avec d’autres
bénévoles.
En plus de cela Marcel réalise

un projet patrimonial qui est
exposé à la gare de Prévost. Ce
projet est composé de photos

anciennes de l’histoire de
Prévost et principalement de la
famille Morin    
BRAVO  Marcel Morin pour ta

générosité et mille fois MERCI !

Élie Laroche

Le succès de l’accueil repose sur le dévouement
exceptionnel de bénévoles qui assurent la continuité
de l’ouverture de celle-ci. Un service à la population
locale et touristique.



Pascal Lapointe
Au moment d’écrire ces
lignes, la guerre en Irak
tire à sa fin. En effet, les
Américains viennent tout
juste de prendre le contrô-
le de Bagdad. Donc, le pré-
sident Bush a gagné son
pari : une guerre courte et
victorieuse.

Ce n’est pas seulement Saddam
Hussein qui a subi une humiliante
défaite, la démocratie sort elle aussi
amochée de ce conflit. Les États-
Unis ont agi unilatéralement sans
tenir compte de la désapprobation
de l’ONU, ni de celle des citoyens
qui, de partout dans le monde, ont
manifesté bruyamment pour la paix.
Monsieur Bush a eu le culot d’affir-
mer que c’est pour notre sécurité
qu’il fait cette guerre. C’est ce que
l’on peut appeler être protégé
contre son gré.

Trouvez-nous les armes de
destruction massives

Un autre prétexte mis de l’avant
par l’administration américaine était
la présence d’armes de destruction
massives sur le sol irakien. Depuis le
début du conflit, non seulement
Saddam Hussein n’a pas utilisé ses
supposés moyens de destruction,
mais les forces de la coalition n’ont
rien trouvé de plus toxique que des
pesticides. Loin de se démonter, le
président américain a de nouveau
sorti un lapin de son chapeau en
déclarant faire cette guerre pour
libérer le peuple irakien du joug
d’un dictateur sanguinaire. Je me
demande si ce même dictateur était
moins sanguinaire en 1991 quand
George Bush père a décidé de reti-
rer ses troupes de l’Irak tout en lais-
sant Saddam Hussein à la tête du
pays. Pourtant, à ce qu’il me semble,
le tyran avait depuis longtemps
commencé à exterminer la minorité
kurde présente en Irak et c’est sans
compter les atrocités dont il s’est
rendu coupable durant la guerre
avec l’Iran. Probablement que les
États-Unis avaient des besoins en
pétrole moins importants en 1991
qu’aujourd’hui. Peu importe si on
croit que cette guerre est justifiée ou
non, la véritable raison de cette
invasion demeure le pétrole. Le pré-
sident Bush a beau nous conter ce
qu’il veut, il n’en demeure pas
moins que la principale source d’in-
quiétude du gouvernement améri-
cain n’était pas la sécurité de la
population civile d’Irak, ni même le
nombre de pertes encourues par
l’armée américaine, mais le contrôle
et la protection des puits de pétrole.
D’ailleurs, l’une des premières infor-
mations officielles provenant de
l’état major fut le contrôle de plus de
six cents puits de pétrole. Alors,
pour les raisons morales de cette
guerre, on repassera.

Un des points positifs de cette
guerre est l’espoir que peuvent
entretenir les peuples vivant sous
l’emprise d’un dictateur. Les
Américains viennent de vous mon-
trer la marche à suivre pour vous
libérer. Il vous suffit de trouver du
pétrole. La libération viendra bien
assez tôt, mais creusez-vous des
abris, car l’oncle Sam a la gâchette
facile, mais les yeux croches ! Parlez-

en aux soldats britanniques. Ce n’est
pas à la vue des troupes irakiennes
qu’ils frémissent, mais à celles de
leurs alliés. Cela n’empêche pas la
coalition de travailler dans un même
but ou dans le cas présent, dans le
même dessein : la chasse au

Saddam. Le permis de chasse est
facultatif et les armes sont fournies !
Les forces de la coalition tiennent
mordicus à amener Saddam Hussein
devant un tribunal pour qu’il soit
jugé pour crimes contre l’humanité,
cela, mort ou vif, de préférence

mort. Pourtant, l’embargo décrété
contre l’Irak depuis 1991 est directe-
ment responsable de la mort de plu-
sieurs milliers de civils, en majorité
des enfants et des vieillards.
Cependant, personne ne va oser
traîner les responsables de ces morts

devant les tribunaux internationaux,
après tout, les vainqueurs ont tou-
jours raison ! En terminant, j’ai une
petite devinette pour vous : savez-
vous la différence entre un criminel
de guerre et un héros de guerre ?
Non? La victoire.
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20 kg
600 m2

600 m2

600 m2 600 m2
20 kg 20 kg

20 kg

Étape 1 (printemps)
Engrais 21-4-6
à dégagement progressif de qua-
lité supérieure

4 sacs de 20kg
sans herbicide
(Chaque sac couvre 600m2 / 6500 pi2)

4 sacs de 10kg
sans herbicide
(Chaque sac couvre 300m2)

7299$
prix rég.

92,96$

4 sacs de 20kg
avec herbicide
(Chaque sac couvre 600m2 / 6500 pi2) 4999$

prix rég.
60,96$

4 sacs de 10kg
avec herbicide
(Chaque sac couvre 300m2)

Étape 2 (fin printemps
début été) Engrais 21-4-6
à dégagement progressif et additionné
d’un herbicide pour éliminer les mau-
vaises herbes

Étape 3 (été)
Engrais 10-4-6
à dégagement progressif 

Étape 4 (automne)
Engrais 4-10-15
à forte teneur en potassium et addi-
tionné d’un herbicide pour éliminer les
mauvaises herbes.

6499$
prix rég.

84,96$ 4499$
prix rég.

53,96$

Un seul endroit
2820, boul. Labelle, route 117, Prévost

Face au marché 
aux puces

Peu importe si on croit que cette guerre est justifiée ou non

Le pétrole, c’est la liberté

450 224•2000

PÉPINIÈRE G. LORRAIN & FILSPÉPINIÈRE G. LORRAIN & FILS
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